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QUÉBEC — Charmant. Le port de tête, la façon de 
croiser la jambe. Le geste de la main qui s'ajuste au 
propos. Et la voix, bien sûr, cette voix ouverte à toutes 
les nuances. Richard Garneau ne se contente pas d'être 
beau. C'est l’élégance même.
par ANNE-MARIE VOISARD
LE SOLEIL

Nous avions rendez-vous pour 
parler de son dernier livre Vie, 
rage... Dangereux, dont le sousti- 
tre (Abjectius, diabolicus, ridicu- 
lus) est un reste de cours classi­
que. À toi, Richard, son 
autobiographie parue l’an der­
nier, traduit tout autant le choix 
de l'editeur Stanké. L'ancien 
élève du Séminaire de Québec 
avait d’abord opte, dans les hau­
teurs, pour Altius, Angélus, 
Airbus.
Deux passions

Le latin, et bien d’autres sou­
venirs des années de collège — 
les fois, par exemple, où il fut 

ï mis a la porte pour indiscipli- 
| ne —-, ont dù agrémenter les re- 
| trouvailles, jeudi, avec un de ses 
Ë maîtres d'alors, l’abbé Lucien 
7 Godbout. Pour inaugurer avec 
I éclat la construction d’un nou- 
= veau gymnase, celui-ci a eu l’idée 
I d’inviter l’homme dont la grande

passion fut, c'est lui qui le dit : 
« les Jeux olympiques ». Quoique 
maintenant, ça devient « la 
littérature ».

Avant d’en arriver là, il y a eu 
toutefois la télévision Et encore 
avant, CHRC, la radio de Que­
bec, où il est resté six mois.

Ce grand garçon sérieux aux 
cheveux bruns (il les a surtout 
gris), qui a marqué les débuts de 
CFCM-TV (on ne parlait même 
pas de Télé-Capitale, encore 
moins de TVA), c’est lui. Toutes 
les femmes le trouvaient beau. Et 
ça n'a pas change. Sauf qu'il est 
trop tard pour rêver. Deux ma­
riages, quatre enfants, sans 
compter une fille par alliance, ça 
accapare un coeur. Même quand 
l’homme se définit comme « ul­
tra-romantique », à la manière de 
Léandre, le personnage d’une de 
ses nouvelles qui court après 
Roxanne, comme Cyrano.
Le terreau de l’enfance

Vie, rage... dangereux est un 
recueil de sept textes, où la

fiction prend racine dans le reel, 
c’est-a-dire le monde de Richard 
Garneau, qui va de Barcelone, 
ses 15e Jeux olympiques depuis 
Rome en 1960, en passant par le 
Forum et les vedettes de l’écran.

Une place est réservee à l’en­
fance, au temps de l’ecole des 
Saints-Martyrs et du frère Tarci- 
sius. C’est remonter loin, mais 
les chiffres ne sauraient mentir. 
Boulevard Saint-Cyrille (Rene- 
Lévesque), il a vu le jour en 1930, 
ce qui ne l’empéche d'avoir une 
tante, prénommée Simone, tou­
jours vivante à 97 ans.

Et contrairement à ce qu’on 
pense, ce n’est pas d'avoir grandi 
dans le quartier Montcalm qui 
donne, a son avis, ses entrées 
dans la bourgeoisie. Son père 
était fonctionnaire au ministère 
de la Voirie. Encore aimait-il 
écrire. Sa correspondance, rem­
plie d'humour, est précieuse­
ment conservée par la soeur de 
l’auteur. Quant à sa mère, il faut 
l’imaginer au Cluo musical des 
dames (le Club musical de Que­
bec, ainsi nomme à l’époque), te­
nant son fils Richard par la main 
Elle avait pour amie Marcelle 
Barthe, première speakerine a 
Radio-Canada. C’est chez elle 
que Richard Garneau a loge lors­
qu’il s’en fut dans la métropole à

Québec Expérience plongera le 
visiteur au coeur de l’Histoire !
QUÉBEC — Plutôt poussiéreuse, l'Histoire ? Attendez de voir le 
spectacle multisensoriel et en trois dimensions que prépare secrè­
tement Québec Expérience depuis trois ans, où seront racontés 
les quatre siècles d’histoire de la ville de Québec.

par MARIE DELAGRAVE
LE SOLEIL

Ce projet audacieux et innovateur 
prendra place, a la fin du mois, 
tout a côté du son et lumière 
conçu pour la Basilique de Qué­
bec par Michel Lemieux. Située 
aux Promenades du Vieux-Qué­
bec, dans l’ancien entrepôt de 
fourrures de Holt Renfrew, une 
petite salle d’environ 150 places 
se transformera, grâce a la syner­
gie de moyens de communication 
traditionnels et avant-gardistes, 
en une prodigieuse machine à 
voyager dans le temps et dans 
l’espace.

Les deux « fous » derrière Qué­
bec Expérience ? Denis Dufour et 
Yves Durand, deux promoteurs de 
la capitale actifs depuis respecti­
vement 15 et 20 ans dans le do­

maine des communications. Pdg 
des Productions Créacom, le pre­
mier est spécialisé en concepts au­
diovisuels, multimédias et muséo- 
logiques. Le second, président de 
Durand Communication Marke­
ting, possède une solide expe­
rience comme gestionnaire.

Leurs sources d’inspiration ? 
Walt Disney, Robert Lepage, Mi­
chel Lemieux, Alvin Toffler et 
Marshall McLuhan, rien de 
moins !

Enthousiaste, le duo apparaît 
visiblement heureux de pouvoir 
enfin divulguer son projet, après 
des mois de silence, de labeur ef­
fréné et de problèmes à surmon­
ter. « Si on en parle aujourd’hui, 
c'est parce que nous nous sentons 
prêts à livrer la marchandise, ra­
conte Yves Durand. Nous sortons 
de l’ombre avec une belle surprise 
à proposer ! »

Québec Expérience possède le 
statut de centre d’interprétation 
privé depuis l’an dernier. Son 
but : partager la passion de ses 
promoteurs pour la ville de Qué­

bec, joyau du patrimoine mondial. 
« Le spectacle s'adresse donc non 
seulement aux touristes, mais aus­
si aux habitants de la ville » sou­
tient M. Durand.

« Pour mieux faire comprendre 
le patrimoine vivant, nous avons 
veillé à faire appel à une armee 
d’experts de toutes sortes car, 
avant le divertissement, l’intégrité 
du propos se devait d’être respec­
tée », explique Denis Dufour, qui 
caressait l’idée du spectacle de­
puis de nombreuses années.

Simulation du réel
L'arrivée de Cartier, la sagesse 

amérindienne, la fondation de la 
ville, les guerres, les incendies, la 
vie portuaire sont quelques-uns 
des thèmes abordés par l’entre­
mise d’une douzaine de tableaux. 
Ceux-ci font appel à toute une pa­
noplie d’effets visuels, sonores et 
même physiques.

c

-T SPECTACLE MULTISENSORIELSÜR

la fin des années 50. De là aussi 
son goût pour le théâtre et ses 
etudes chez Francis Synval, de 
preference à l’universite.
Les tours du monde

Du telejoumal aux sports à 
Radio-Canada jusqu’en 1989, Ri­
chard Garneau ne sait plus trop 
combien de fois il a fait le tour du 
monde. Sa deuxieme femme est 
russe, quoique nee à Munich. Ça 
lui a valu de redécouvrir les joies 
de la paternité a 52 ans En réa­
lité. il ne les avait guère connues. 
Quand ses aines étaient petits, 
les voyages, il l’avoue, le tenaient 
au loin six mois par annee. Pour­
tant, les affinités lui paraissent 
évidentes, du moins côté métier. 
Son fils Stéphane va remplacer 
Christiane Charette à son émis­
sion cet été. Catherine est direc­
trice de production chez Guy 
Cloutier. Jean aspire à devenir 
réalisateur et producteur.

Et le papa, lui, se prepare aux 
prochains Jeux d’hiver à Lille- 
hammer, en Norvège. Ce qui ne 
l’empèche pas de se dire de plus 
en plus « sédentaire », malgré 
ses pratiques de course à pied, 
« tous les deux jours sur l’île No­
tre-Dame ». Et de prendre le 
temps d’écrire. Mais ça, c’est une 
autre histoire dont on aura l’oc­
casion de reparler.

Yves Durand et Denis Dufour, deux passionnés de l'audiovisuel, ont 
concocté un spectacle multisensoriel racontant quatre siècles d’histoire ce 
la ville de Québec.

Ainsi les spectateurs porteront 
des lunettes spéciales leur per­
mettant de voir les images proje­
tées en trois dimensions. Un écran 
géant, d’autres mobiles, des dé­
cors animés, des mannequins qui 
bougent (holovidéographie), un 
plancher qui tremble, des trappes 
situées dans les murs, au plafond 
ainsi qu’au sol serviront à la mise 
en place d’illusions variées. Le pu­
blic pourra même sentir, sur sa 
peau, la fraîcheur de l’eau 1

La salle de Québec Expérience 
sera d’autre part la première au 
pays à bénéficier d’une technolo­
gie permettant la perception du 
son en trois dimensions. « On

aime se donner de la misère ! s’ex­
clame Yves Durand. Le spectacle 
exige en fait, au niveau technique, 
une précision d’horloger, afin que 
les gens aient l’impression d’être 
véritablement au coeur de 
l’action.

« 11 faut entendre, par exemple, 
les soldats marcher sur les Plaines 
d’Abraham, ajoute-t-il. Mais atten­
tion : le tout demeure très soft, on 
ne veut pas faire peur au 
monde ! »

Il n'y manquera, en fait, que les 
odeurs. « La technologie des 
odeurs n’est pas encore au point, 
soutient Denis Dufour. Tout com­
me celle du laser, qui n’offre pas

1 millions; 100 000 visiteurs
MM. Dufour et Durand ont in­

vesti tout leur argent dans cette 
entreprise de l million $, à laquel- 

î le collaborent la Société générale 
j des industries culturelles du Qué- 
î bec et la Banque fédérale de déve- 
| loppement, les deux principaux 
I partenaires financiers. La ville de 
1. Québec tout comme le ministère 
- de la Culture offrent quant à eux 

leur appui moral.

O • Quebec Expérience occupe une 
demi-douzaine de personnes à 
temps plein, dont Jean Corriveau 
aux directions sonore et musicale 
(responsable de la trame des films 
Un Zoo la nuit et La demoiselle 
sauvage) et Alain Lortie à la con­
ception de l’éclairage (associé à la 
tournée mondiale de Peter Ga­
briel). Une cinquantaine de colla­
borateurs réguliers sont égale­
ment impliqués.

Le spectacle dure une demi- 
heure, et sera présenté du matin 
au soir de façon continue en fran­
çais et en anglais, en alternance. 
Les promoteurs espèrent accueil­
lir au moins 100 000 visiteurs la 
première année, qui devront dé­
bourser au maximum 6 $ pour en­
trer. Une date précise d’ouverture 
reste à déterminer.

encore une définition d'image suf­
fisamment intéressante. »

Version française

“La Comedie La Plus Hilarante Et 
La Plus Spirituelle De La Saison."
- BRIAN LINEHAM. STANDARD BRAOADCASTÎNG
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Quebec, Le Soleil, samedi 8 mai 1993 j Demain lisez dans
L I ILCahier F LES ARTS ET SPECTACLES LE SOLEIL pour participer au concours

I.E GRAND DECOMPTE

Des Olympiques à la littérature



LES ARTS ET SPECTACLES Québec. Le Soleil, samedi 8 mal 1993
r*

F-2 -
Les 'Pchos du monde artistique

■ Woody Allen chez Imagine
Les élèves sortants en art dramatique de l’ecole Imagine donne a 
20 h, ce soir, la dernière de Pour en finir une fois pour toute avec 
la télévision, une création collective a partir de textes de Woody 
Allen. Ghislaine Vincent a mis le spectacle en scene dans une 
scénographie de Nathalie Saindon. Billets en vente a l’entree.

■ Concert annulé
La Maison Hamel-Bruneau annonce que le concert d’harmonica 
de verres qui devait être donne par Edward Stander, le dimanche 
9 mai, a été annulé. Cependant, jusqu’à la fin du mois, le musicien 
s’exécutera tous les dimanches entre 13 h et 16 h.

■ « Le Bestiaire enchanté »
Visite dans un jardin musical et poétique : tel est l’itinéraire que 
propose l’Ensemble vocal André Martin à son concert de ce soir 
(20 h), à la cathédrale de la Sainte-Trinité (rue Desjardins). Denys 
Lelièvre sera le guide-narrateur de cette visite regroupant une 
vingtaine de chansons « a capella » portant les signatures de 
Monteverdi, Mendelsosohn, Gounod, Hindemith, Lionel Daunais, 
et autres.
■ Café-rencontre du Conseil de la sculpture
Sis à Montréal, le Conseil de la sculpture du Québec regroupe, 
comme membres actifs professionnels, plus de 200 artistes 
oeuvrant en sculpture, en installation ou en performance.

L’organisme rencontrera demain, a 13 h 30, au 499, rue Saint- 
Jean. les artistes de Québec ainsi que tous ceux intéressés par 
l’actualité des arts visuels. L’histoire, les services et les activités 
du Conseil de la sculpture y seront présentés, de même que des 
témoignages et des échanges comparatifs.
■ Concours de chansons
Une vingtaine d’artistes de la releve participeront, demain, a la 
soiree de clôture et la remise des prix du concours de la chanson, 
qui se tient depuis l’automne dernier au bar Chez sor» Père. 
Depuis le 16 septembre, quelque 80 participants se sont succédés 
lors de cet événement. Les chansonniers Jean-Pierre Ferland et 
Raymond Levesque, parrains du concours, doivent être présents.
■ Académie québécoise du théâtre
Le théâtre québécois disposera au terme de la saison 1994-1995 
d’un équivalent du Gala des Prix Molière, qui récompense les 
grandes realisations de l’année théâtrale française. Le Conseil 
québécois du théâtre et 12 associations de théâtre professionnel 
créeront sous peu l’Académie québécoise du théâtre, qui verra à 
mettre sur pied une remise annuelle de prix et à en établir les 
règles et critères d’admissibilité. Le jury forme de pairs devra 
prendre en compte la totalité de la production professionnelle 
québécoise.

■ 45e saison du Rideau Vert
Mademoiselle Julie de Strindberg, Yerma de Lorca, le Dindon de 
Feydeau, Héliotropes de Michel Gameau et La Foire de la

Saint-Barthélémy de Ben Jonson composent l’affiche de la saison 
1993-1994 du Rideau Vert, la 45e de l’histoire du théâtre de la rue 
Saint-Denis Guillermo de Andrea mettra en scène le Lorca et le 
Jonson, Denise Filiatrault le Strindberg et le Feydeau et Alice 
Ronfard le Gameau.
■ Violoncelle et piano à Bagatelle
Pierre Morin, violoncelliste, et Louise Delisle-Bouchard, pianiste, 
seront les invités au dernier concert-croissant de la présente 
saison à la Villa Bagatelle, demain à 11 h. Au programme des 
oeuvres de Vivaldi, Mendelsosohn, Dvorak et Fauré.

■ m Une scène qui a de la classe »
Sous la présidence d’honneur du comédien Jack Robitaille, 1 école 
secondaire La Courvilloise, de Beauport, accueille jusqu au 23 
mai le festival de théâtre étudiant Une scène qui a de la classe. 
L’Espadrille, troupe de l’institution hôte, inaugure 1 événement 
avec une création collective intitulée Signes de vie. Les autres 
productions à l’affiche sont, le samedi 15, Suivez le guide, de 
Richard Couture, par la troupe Les Energumènes, de l’école 
secondaire Les Etchemins. à Chamy; le dimanche 16, Lysistrata, 
dans l’adaptation de Michel Tremblay, par les Compagnons de 
l’école des Compagnons de Cartier, de Sainte-Foy; le samedi 22, 
Les Cochons ont des ailes, création collective d’élèes de l’école 
secondaire Mont-Sainte-Anne, et le lendemain. Horizon, une 
création de la troupe Entracte, de Charlesbourg. Toutes les 
représentations ont lieu à l’auditorium de la Courvilloise. Entrée : 
5 $ ; 3 $ pour les étudiants.

Cet été, il n'y a pas de meilleur endroit 
pour se retrouver en famille!

Richard
Dreyfuss

Mercedes 
Ruehl

“Deux heures 
magiques de 

divertissement 
sans pareil.”

- Paul Wunder, WBA1 RADIO, NEW YORK D'APRES LE ROMAN 
DE NE1L SIMON 
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Mary Stuart Masterson et Johnny Depp dans une scène de Benny & Joon.

«Benny & Joon», une joyeuse 
compagnie pour faire rire
Ce qui frappe d’abord dans Benny & Joon, c’est la justesse de la 
mise en scène et la sensibilité dans l’observation des personnages. 
Le décor est bien installé. Benny et Joon vivent dans une petite 
ville de classe moyenne, paisible, avec une autoroute à portée de 
vue ; là où ces frère et soeur, lorsque enfants, ont perdu leurs 
parents.

une critique de LEONCE GAUDBEAULT
LE SOLEIL

CINEPLEX ODEON
PLACE CHAREST: MATINEES A 5.00$

* Du lundi ou vendredi, o l'exception des mardis à 4.25$ et des jours leries.

INFO-HORAIRE: CINEMA ST-GEORGES: 22S-7540 CINEMA ALOUETTE: 337-2465

DU 7 AU 13 MAI 1993

PLACE CHAREST
Du Pont et Boul Chares! 529-9745

DAVE (v français*) (G) 107 min. 
13:30 - 16 15 - 19:00 • 21:30 
UN F UC ET DEMI (G) 95 mdn. 
14:00- 17 00- 19:25 - 21:25

CINEMA LIDO
Promenades Levis-Lauzon 837 0234

LA PART DESTENËBRES (16 ♦) 
Van. sam.: 18:45-21:15 
Dim. lun.: 13:00 - 18:45 - 21:15 
Mar, mar.jau.: 18 45 -21:15

TU SERAS UN HOMME (13 ♦) 115 min. 
13:45-16:20-19:00 - 21:30
PARFUM DE FEMME (13 ♦) 157 min.
14 00- 17:00 - 20:15 _________

LES AMOUREUSES (G) 
Ven. sam.: 19:00 
Dim lun.: 13:00- 19:00 
Mar, mer. Jeu.: 19:00 
L AS DES AS (16 ♦) 
Tou* let jour»: 21:15

LA FLORIDA (G) 114 min. 
13:45-16:30-19:15-21:40
MAX S JÉRÉMIE (13 ♦) 119 minutas
14:10- 16:40-19:20 - 21:45_____
PROPOSITION INDÉCENTE (13 ♦) 116 min. 
14:30- 17 00- 19:30-21:50 
LA PART DES TÉNÈBRES (16 ♦) 122 min. 
13:40- 16:30-19:10-21 40
LE CLAP
2360 ch Sle Foy Sle-Foy 680 CL AP

LE COUP DE FOUDRE (13 ♦) 
Van.: 19:00
Sam. dim. lun.: 13.00 - 19:00 
Mar, mer, jeu.: 19:00
LA FLORIDA (G)
Tous las )our>: 21:15_______________
DAVE(G)
Van 19 00-21:15
Sam dim. lun : 13:00 - 19:00 • 21:15
Mar mer Jau _J9 00 - 21:15________
PROPOSITION INDÉCENTE (13 ♦)

TU SERAS UN HOMME (13 ♦) 
14 30- 16:45- 19:00 - 21 15

LE CINE-PARC BEAUPORT EST OUVERT 
VENDREDI. SAMEDI ET DIMANCHE

CINE-PARC BEAUPORT
Poule 40 («orne 320) 667 S362
LES SURVIVANTS (13 ♦)
2a FILM: UN MONSIEUR DISTINGUÉ
LE GARDE DU CORPS (13 ♦)
2* FILM UNE SECONDE CHANCE

Van : 19 00 - 21:15 
Sam dim lun : 13 00 - 19 00 - 21:15 
Mar mer Jeu.: 19 00-21:15

DE PARIS
Place D Youville 694 0691

LARMES FATALES (13 ♦ )
2a FILM BAISERS MORTELS A PALM 
BEACH
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DAVE’ OBTIENT MON VOTE POOR I.A COMEDIE LA PLUS 
DRÔLE ET LA PLUS SUBTILE DE LA SAISON."

- BRIAN LINEMAN, SI ANDARi) HROAIX ASTIN(.

“LE FILM LE PLUS TENDRE, SUBTIL ET DROLE DEPUIS
ON NE SAIT PAS! UNE COMÉDIE GAGNANTE.”

- DAVID SHEEN AX, SBC-TV

“C'EST UNE VICTOIRE SANS PRECEDENT. 
EST LA COMÉDIE ROMANTIQUE
LA PLUS CHARMANTE CETTE ANNÉE!”
- LOTIS B. HOBSON. CALGARY SUN

“UN CHARME. KEVIN KLINE N’A J AMAIS 
ÉTÉ AUSSI SÉDUISANT.”

. MICKAËL RECHTSHAFFEN, FINANCIAL POST
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Tout vient de ce drame. Depuis, 
les deux ne peuvent vivre sans 
l’autre. Au point que Benny laisse­
ra échapper toutes les occasions 
de goûter à l’amour. Sa soeur est 
toute sa vie, prend toute sa vie. 
Car la petite a besoin de lui. Elle 
souffre de schizophrénie.

La vie va donc ainsi, sans his­
toire, rythmée seulement par les 
crises répétitives de Joon, person­
nage magnifiquement interprété 
par Mary Stuart Masterson (Fried 
Green Tomatoeï). Doux plaisirs et 
vives inquiétudes. On a donc tout 
le temps d’apprécier l’exactitude

du tableau brossé par le cinéaste 
américain d’origine montréalaise, 
Jeremiah Chechi.

À mi-chemin, surgit Sam, com­
me le clown de « Jack in the music 
box ». Joon en a hérité en jouant 
aux cartes. Le jeune homme luna­
tique vit dans le sillon de Buster 
Keaton et de Chaplin. Il était pré­
visible que les deux se compren­
nent. Outre de rendre le grand 
frère jaloux..., cette rencontre 
sera à la source de la plus grande 
part de plaisir du spectateur, ainsi 
plongé dans le fourmillant monde 
du cinéma muet. Aussi l’occasion 
pour l’acteur Johnny Depp de 
laisser s’épanouir le talent qu’il 
avait déployé dans son précédent 
film, le merveilleux Edward 
Scissorhands.

On rit de bon coeur dans ce 
Benny & Joon de joyeuse 
compagnie.

Henny & Joon, comédie poétique réotinée par Jeremiah Chechik. Scén~- 
Harry Herman et Letlie McNeiL Phot.: John Schicartzman. Mu»~ Rachel 
Portman. tnt: Johnny Depp, Mary Stuart Maslemon, Aidan Quinn. Étatn-U- 
ni», 9X min. En fronçai», aux (raient» de la Capitale.

TUERA BIEN QUI TUERA LE DERNIER!

Max&Jeremj
"Formidable! Il y a 

longtemps qu’on avait vu
au cinéma, un film tout fé fie

policier aussi maîtrisé.In prernl 
et réjouissant!" téqucnc

Marc André Limier, CIBL-FM Lik Per^éwjOlti
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Les enjeux de Cannes
N 1)1.N: Knew* cvtte an/m . LE SOLEIL /orra 
prêtent au 40e Ftativml interniitionat du film 
de Canne», qui te tiendra du IJ au 24 mai. 
\otre reporter sur le* lieux rendra compte 
quotidiennement de l'événement et ce. dèn 
l’ouverture, jeudi.

□ le Festival propose encore cette année un menu alléchant !
Vous avez le choix entre le füet de loup rôti dans son vinaigre 
balsamique, le Filet d'agneau rôti dans sa sauce au thym et herbes 
ou, si votre foie bat de l'aile, de petits légumes de saison farcis 
sur son concassé de tomates et d'oignons. Je vous passe la 
description des entrées à l’avenant, les fromages, desserts, 
vins... alouette ! Aucun rapport avec le cinéma ? Attendez voir !

Cannes demeurera toujours pour 
les cinéphiles le lieu privilégie des 
découvertes, des coups de coeur 
et des traitements de choc dans 
les salles obscures.

Pour le grand public, ce festival 
est surtout la « planète des 
étoiles » où, pendant deux se­
maines, les stars du 7e art joue­
ront du coude pour se faire voir 
sous leurs plus beaux plumages. 
Schwarzenegger sera encore là, 
même si ses films y sont rarement 
« montrables ». Adjani, De Niro, 
Willem Dafoe, Deneuve, Michael 
Douglas viendront défendre leur 
film et monteront les marches du 
Palais du festival à compter de 
jeudi soir.
Regardez sans toucher

A ce genre d’événement, le pu­
blic fait partie essentielle du dé­
cor, comme vous pourrez encore 
une fois le constater en vous bran­
chant sur TV5. Si le simple ci­
toyen peut voir, il peut toutefois 
rarement toucher, comme on 
nous l’interdit d'ailleurs dans les 
boutiques de fines porcelaines.

Il n’a pas accès non plus aux 
tables richement garnies qui sont 
dressées un peu partout le long de 
la Croisette, souvent à l’extérieur 
et donc à portée de vue. Du cham­
pagne, il n’entendra que le doux 
pétillement, sans pouvoir y 
goûter.

Le menu d’entrée de ce texte 
est celui proposé par la maison 
Alliance Vivafilm pour recevoir 
les convives de / Love a Man in

CARNET DE

par "MNV
Léonce Gaudreault
envoyé spécial du Soleil

Uniform, film a petit budget 
(1,8 million $) de David Welling­
ton représentant le Canada a la 
Quinzaine des réalisateurs. Imagi­
nez ce qu’on offrira pour célébrer 
de grosses productions du style de 
celles de Kenneth Branach (Beau­
coup de bruit pour rien), Joel 
Schumacher (Falling Down) ou 
Roger Planchon (Louis, enfant 
roi) !
Les « majors » québécois

Le Festival de Cannes est l’évé­
nement le plus médiatisé au mon­
de, après les Olympiques. Si le 
champagne coule à flot, c’est aus­
si qu’on y brasse de grosses af­
faires. Et de petites, quoique im­
portantes affaires ; comme c’est le 
cas pour le Québécois Louis Dus­
sault, des Films du Crépuscule : 
un cinéphile qui recherche, dans 
l’ombre des gros, le film « beau.

Robert de Niro (à droite en compagnie de Bill Murray) présentera, hors- 
compétition, son film <• Mad Dog and Glory ».

Voici la liste des films dans la course pour la 
palme d’or. Le jury, préside par le Français 
Louis Malle, est composé cette année de 
Claudia Cardinale, Judy Davis, Inna Tchou- 
rikova, Abbas Kiarostami, Emir Kusturica, 
William Lubtchansky, Tom Luddy, Gary 
Oldman et Augusto M. Seabra.

Soirée d'ouverture :
Ma saison préférée André Téchiné (France)
Magnificat.........................Pupi Avati (Italie)
Mazeppa............................Bartabas (France)

Much Ado About Nothing Kenneth Branagh (G-B)
The Piano.....................Jane Campion (Aust-N-Z)
Libera Me......................... Alain Cavalier (France)
Bawang Rieji..........................Chen Kaige (Chine)
Frauds............................Stephan Elliott (Australie)
Body Snatchers......................Abel Ferrara (É-U)
Hsimeng Rensheng.....Hou Hsiao-Hsien (Taïwan)
Diouba-Diouba.............Alexandre Khvan (Russie)
Naked...........................................Mike Leigh (G-B)
Raining Stones..............................Ken Loach (G-B)
Broken Highway........Laurie Mclnnes (Australie)
L'homme sur les quais............Raoul Peck (Haiti)
Louis, Enfant roi........... Roger Planchon (France)
Friends............... Elaine Proctor (Afrique du Sud)
Falling Down.................... Joel Schumacher (É-U)
King of The Hill............ Steven Soderbergh (E-U.)
F'iorile........................ Paolo/Vittorio Taviani (Italie)
La Scoria............................Ricky Tognazzi (Italie)
Faraway. So Close!....Wim Wenders (Allemagne) 
Splitting Heirs......................... Robert Young (E-U)

en cloture : Toxic Affair. Philomene Esposito 
(France) présenté hors compétition

bon et pas cher ». L’an dernier, il 
avait eu la main heureuse avec 
Versailles, rive gauche.

Dans les « ligues majeures », se 
retrouve au premier rang Alliance 
Vivafilm. Ce producteur-distribu­
teur canadien détient les droits 
sur six films en compétition, sept 
l'an dernier. Du jamais vu. Allian­
ce possède le contrat de distribu­
tion du film de l’Anglais Kenneth 
Branagh (Much Ado About No­
thing) ; mais aussi le Ken Loach 
(Raining Stones), le Wim Wen­
ders (avec Faraway, So Close ! sa 
suite des Ailes du désir) ; ainsi 
que le Fiorile des frères Taviani, le 
nouveau Alain Cavalier (Libera 
Me que le directeur du festival, 
Gilles Jacob, qualifie de « subli­
me »), sans oublier les premières 
réalisations de cinéastes russe 
(Diouba-Diouba d'Alexandre 
Khvan) et australien (Broken 
Highway de Laurie Mclnnes).

La maison de distribution mon­
tréalaise C/FP en a trois, dont le 
film de clôture avec Isabelle Adja­
ni, Toxic Affair, qui prendra l’af­
fiche au Québec le 4 juin.

Malo Film n’en a qu’un seul, 
mais de taille puisqu’il s’agit de la 
production montrée lors de l’ou­
verture de la compétition : Ma sai­
son préférée d’André Téchiné, 
mettant en vedette Catherine De- 
neuve et Daniel Auteuil.

Enfin, grande surprise, la petite 
maison Prima Film (également de 
Montréal) a eu du flair en ache­
tant les droits de distribution sur 
deux films finalement choisis 
dans la compétition : L'homme 
sur les quais du Haïtien Raoul 
Peck (coproduction France-Qué­
bec) et Louis, enfant roi de l’hom­
me de théâtre français Roger 
Planchon.

Bien d’autres sociétés québé­
coises ont des raisons de se re­
trouver à Cannes, notamment Al­
legro Film qui se réjouit de voir 
Requiem pour un beau sans-coeur 
à la Semaine internationale de la

'
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UN VOYAGE D OBSERVATION 
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Face iiiix Volcans
Marr Garnier

Chili
Du Indu i la Terre de feu
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l.a Mongolie
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Rabais pour etudiants, 
aines et groupes.

Recevez 6 bons rabais de i.çoS 
Une valeur totale de qV 
I changeable** dans les rôtisseries 
St Hubert partie ipantes

critique française. « On y va aussi, 
confie Lise Dandurand, pour 
acheter des films. »

Inévitable, le rendez-vous an­
nuel de Cannes ! Même Max 
Films, qui a malheureusement 
frappé dans le vent avec le dernier 
Denys Arcand (Unidentified Hu­
man Remains...), sera représenté 
sur la Croisette.

Au-delà de ce vaste marché du 
cinéma, il y a les films. À trois ans 
de la célébration du premier cen­
tenaire du 7e Art, Cannes se fait 
romantique avec l’affiche de son 
46e festival illustrant le « plus 
long baiser» à l’écran, celui de 
Gary Grant et Ingrid Bergman 
dans Les Enchainés de Hitchcock. 
C’était en 1946...

Elizabeth Taylor reviendra sur 
la Côte d'Azur, le 20 mai, pour 
une soirée de soutien à la lutte 
contre le sida. Il serait étonnant 
que ce terrible mal ne soit pas 
abordé dans l’un des films en lice. 
À suivre.

En direct de JJollywood

Les valeurs familiales, 
des valeurs... sûres
Le public commence à en avoir marre de la violence, 
surtout depuis l’affaire Rodney King de Los Angeles et les 
émeutes de l’année dernière. Les studios hollywoodiens 
s'ujustent et produisent de plus nombreux films destinés à 
toute la famille. Décision d'autant plus facile qu elle repost* 
sur des considérations économiques.

par ANDRE GUIMOND
collaboration spaciale

Oui, plus d’argent ! En effet, d’après les statistiques, les produc­
tions pour toute la famille peuvent faire des affaires d'or au 
box-office. « Ils représentent les meilleurs investissements » expli­
quait Mark Canton, le grand patron de Columbia Pictures, lors 
d’un récent congrès des exploitants de salles de cinéma.

Les derniers films de ce genre se sont révélés très rentables : 
Aladdin a cumule plus de 2UU millions $ de recettes à ce jour et 
Home Alone a battu bien des records, se classant juste après E. T. 
et Star Wars dans la ligue des grands champions au box-office. 
Quant a Home Alone 2, il vient de dépasser le cap des 175 
millions $.

En outre, il faut considérer le marche de la videocassette ; 
marché des plus lucratifs pour les films classés « PG » et 
«PG-13», donc accessibles et destinés a un plus jeune public.

Columbia Pictures tient évidemment compte de toutes ces 
considerations. Ainsi pour son « gros » film de l’été. The Last 
Action Hero avec Arnold Schwarzenegger, la compagnie s’est 
assurée la présence, en covedette, d'un jeune garçon de 11 ans. 
En outre, elle assure que le film ne recevra pas une cote plus 
élevée que PG-13. De ce fait. The Last Action Hero évitera le 
restrictif « R » accordé a Terminator 2, classification qui interdit 
l’accès aux enfants non accompagnés d'un adulte.

Pour obtenir une classification qui rende un film accessible à 
un plus large auditoire, ses producteurs ne se gênent pas pour en 
modifier le scénario. « L’histoire peut être adaptée au besoin pour 
satisfaire certains critères », soulignait Canton.

Il en va de même pour Jurassic Park (Le Parc Jurassique), le 
nouveau film de Steven Spielberg que Universal distribuera aussi 
cet été. Adaptation du best-seller de Michael Crichton traitant de 
dinosaures recréés genetiquement pour servir d’attraction à un 
parc d’amusement, Le Parc jurassique aurait coûté plus de 50 
millions $. Une classification PG-13 semble la meilleure garantie 
pour les producteurs de couvrir leur investissement.

Disney ne parait aucunement surpris de tels résultats. Par 
définition, son nom a toujours été associé au divertissement pour 
toute la famille. (D'ailleurs Disney fait très attention pour distri­
buer ses films plus serieux sous d’autres étiquettes, telles Holly­
wood Pictures et Touchstone.) En plus de Aladdin, Disney a 
maintenant sur le marché deux autres films du genre : Homeward 
Bound : The Incredible Journey et The Adventures of Huck Finn. 
qui marchent très bien tous les deux. Un troisième a egalement 
été lancé sur les écrans dernièrement : A Far Off Place.

Wamers, cet autre grand studio hollywoodien, compte distri­
buer non pas un. mais trois films pour toute la famille cet été : 
Dennis the Menace, Free Willy (l’histoire d’un garçon et d’une 
baleine) et The Secret Garden.

MOtgL
GIUSEPPE VERDI
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Maria d’Aragnes 
Guy Belanger 

Gaétan Laperrière 
Germain Deblois 

Ironique Pagé 
Gaétan Labbe 

Michel Desbiens 
Bernard Jodry 

Annie Larouche 
Sylvain Landry 

Nicolas Lemieux

Direction artistique et musicale : Guy Belanger 
Chef d’orchestre : Bertrand de Billy 

Mise en scene ! FlaviO Trévisan

Decors '. Austin Lyric Opera 
Costumes : Malabar Limited 
Eclairages : Denis Guerette

Choeur de l'Opéra de Quebec 
Orchestre Symphonique de Quebec

15(soirée gala) à 19h 
18-20-22 mai 1993 à 20h

Grand Théâtre de Québec 
Salle Louis-Frechette 

Production de l'Opera de Quebec
Avec l<i participation du ministère des Affaires culturelles, 

du Conseil des Arts du Canada du Bureau des aits et de la culture 
de la Ville de Quebec et de la Fondation de l'Opera de Quebec
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La voix unique de Raoul Jobin en documents d’archives
Alors que l'on attend toqjours la réédition en compact des 
interprétations exemplaires de Raoul Jobin des Contes d'Hoffman et 
de Carmen, la jeune compagnie montréalaise Analekta iK*rmet de 
retrouver la voix de celui qui fut, avec Georges Thill, le grand ténor 
français de l'après-guerre.

urw crtttqu* tte MARC SAMSON
LE SOLEIL

Comme on sait, il s’agit ici d'un

disque réalisé à partir de docu­
ments sonores d'archives prove­
nant d’émissions radiophoniques 
enregistrées (dans les années 40)

Les Violons du Roy
présentent

un concert BACH
samedi 15 mai 1993, 20 h
Chapelle historique Bon-Pasteur

Intégrale des concerti pour violon
Les Violons du Roy 

sous la direction de Bernard Labadie
Nicole Trotier, Michelle Seto, Julie Triquet, 

Julie Cossette et Judith Chamberland, violons 
Philippe Magnan, hautbois et André Papillon, flûte

AM«r«arca|éaeralM 
caisses Desjardins LE SOLEIL

Prix de groupe disponibles
Billets en vente dans le réseau BILLETECH — 643.8131 a

Ü

Æ . ■■

- -

V/à /’ÇA,

MONTCALM

à20h

mis BE SEBIICE,ED SIS

Commandes
téléphoniques:

(418)670-9011
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Salle
Paul-Eugène jobin
Collège de Limoilou
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NOC4L

13, 14. 15 mal 1993
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par le grand ténor québécois à des 
fins personnelles.

Ce que Raoul Jobin considérait 
« des outils de travail » se retrou­
vent ainsi dans le domaine public 
avec certains des aléas rattachés à 
ce genre d’entreprise. De sorte 
que si la qualité sonore des airs et 
duos de La fille du régiment de 
Donizetti est plus qu’acceptable, 
celle des extraits de Lakmé de De­
libes (ici aussi avec Lily Pons, la 
superstar d’alors du Metropolitan) 
est entachée de « grésillements » 
qui en rendent l’audition assez 
pénible.

Mais ce qui compte avant tout 
est de retrouver la voix de Raoul 
Jobin avec son timbre distinctif 
qui se reconnaissait dès les pre­
mières notes, comme dans le cas 
de tous les chanteurs possédant 
une vraie personnalité vocale.

Il se trouve également chez lui 
une diction impeccable qui con­
fère un sens à chaque mot (com­
me aujourd’hui Pavarotti dans le 
répertoire italien), un style bien 
défini, une technique tout à fait 
personnelle ; ces éléments dou­
blés d’une vaillance vocale et d’un 
tempérament dramatique 
incontestables.

Du même coup, les admira­
teurs de Lily Pons retrouveront le 
colorature cristallin de la soprano 
française, un aperçu de l’art in­
comparable du baryton Martial 
Singher (dans le duo «Au fond 
du temple saint » des Pécheurs de 
perlent et la voix étonnamment 
lourde d’une jeune Eleanore Ste- 
ber dans le duo du premier acte 
de Butterfly.

Que la terrible « friture » ac­
compagnant la présentation de 
Milton Cross avec laquelle com­
mence ce disque, généreux avec 
ses quelque 74 minutes d’écoute, 
ne vous décourage pas. Les cho­
ses s’arrangent pour le mieux par 
la suite, mis à part les plages ré­
servées à Lakmé.
Autre ténor illustre

Quoique moins connu que son 
collègue québécois, le ténor onta­
rien Edward Johnson a poursuivi 
une carrière tout aussi 
impressionnante.

D’abord en Italie, sous le nom 
d’Edoardo di Giovanni où il fut le 
Parsifal de la création en italien 
de l’opéra de Wagner à La Scala, 
ensuite aux États-Unis où il allait 
devenir le directeur général du 
Metropolitan (de 1935 à 1950)

après en avoir été l’un des chan­
teurs vedettes. C’est d’ailleurs 
sous son régné que Jobin fut ad­
mis dans le célèbre théâtre 
lyrique.

Contrairement au disque de 
Raoul Jobin qui repose sur des en­
registrements artisanaux, celui de 
Johnson a été réalisé a partir de 
gravures commerciales parues, 
entre 1914 et 1928, chez Columbia 
et RCA-Victor.

Le rendement sonore en est 
parfois surprenant. Comme par 
exemple dans les deux extraits 
d Andrea Chenier de Giordano, 
enregistrés en 1914-1915, où la 
voix — celle d’un « fort » ténor 
dont le caractère sinon le timbre 
se situe dans la même catégorie

que Jobin — est fidèlement 
reproduite.

Pour marquer les progrès des 
techniques d’enregistrement, et 
aussi ceux de l’interprète, Edward 
Johnson propose à deux époques 
différentes (1920 et 1928) deux 
des mélodies à saveur populaire, 
courantes à cette époque, qui a- 
bondent dans ce disque, auprès 
d’airs d’opéra plus sérieux.

Détail intéressant, Edward 
Johnson chante (tout comme Jo­
bin), l’air de Julien tiré de Louise 
de Charpentier dans un très bon 
français, un extrait de Parsifal en 
italien et il montre, surtout dans 
les arias de Giordano, Leoncavallo 
et Puccini, une solide personnalité 
et une voix toujours « en santé ».

RAOUL JOUIS, ténor. Ain et duo» tiré» de» opéra» - Hérodiade de Mante- 
net ; - Madama Butterfly • de Puccini : - La Fille du régiment - de Donizet­
ti; ■ Ijouite - de Charpentier; Lakmé - de Pelibe» : • Carmen - et - Le» 
pécheur» de perte» - de Bizet : - Jo»eph - de Méhul. Avec la participation de 
IMy Pont. Eleanor Steber. toprano», et Martial Singher. baryton. Orchestre» 
par Wilfrid Pelletier et Albert WoltT. IAnalekta — Le» Grande» poix du 
Canada, volume 3. Également disponible en caisette).

EDWARD JOHNSON, ténor. Ain tiré» de Andrea Chenier - et - Fedora -de 
Giordano, ■■ La Bohème - et ■■ La Eanciulla del Ht*/ ~ de PCccini, - Pagliac- 
ci - de tjeoncavaüo, - Istuise - de Charpentier, - Panifal ■■ de Wagner, - Eli­
jah - de Mendelssohn, ainsi que mélodies populaires de Penn, Lehman. Van 
der Stucken, et autres. Orchestres anonyme» dirigé» par Rosario Bourdon et 
Joseph Pasternak. IAnalekta ■ Le» Grande» voix du Canada — volume 2).
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MAGNIFIQUES SOIREES
VOS 9 BILLETS EN MAIN À PARTIR DE

TAXES INCLOSES

AVEC PASCAL VERROT ET L’ORCHESTRE SYMPHONIQUE DE QUÉBEC

L u J saison
1993-1994

GRAND THEATRE DE QUÉBECSÉRIE GRANDE MUSIQUE

La « Pathétique », dernier chef-d'œuvre de 
Tchaikovski, véritable requiem, œuvre d'art 
parfaite d une puissance et d une authenticité rares

Les Tableaux d'une exposition expriment l'impression 
que Moussorgski ressentit à la vue des œuvres d'un ami. 
Chaque tableau développe un caractère musical propre, allant 
de l'humour au déchaînement.

Angèle Dubeau s'impose tout de suite par sa 
sonorité enflammée » Elle exécute le très 

romantique Concerto de Glazounov.

Schéhérazade, œuvre la plus populaire de 
Rimski-Korsakov, s'inspire des contes des Mille et une nuits ❖❖

❖❖

Lazar Berman, le phénoménal, interprète une des plus fabuleuses 
œuvres de Tchaikovski où transpire son exaltation; le Concerto n° 1 
est exécuté exceptionnellement dans sa version originale

Le Meaaie. cet oratorio immense destiné au divertissement, illumine 
musicalement le temps des Fêtes Près de 200 personnes sur scène.

Musique et poésie; la grande tragédienne Alla Demidova 
livre des pages de poésie russe Tamara, est le
chef-d'œuvre de Balakirev ORCHESTRE

Une soirée russe livrée aux mains de ses interprètes 
La pianiste Nikolaéva incarne une des plus grandes richesses

musicales russes du XXe siècle.
Carmina Burana les thèmes abordés évoquent le vin, les femmes A 

et l'amour Une réalisation d'une force impressionnante, ^

d'une extrême sensualité

Üî SRC LE SOLEIL I

SYMPHONIQUE 
BEC

Tè*èv*»ion
Québec

DE OUEB

POUR RÉSERVER
VOS 9 MAGNIFIQUES SOIRÉES

643S8486
SERVICE A LA CLIENTÈLE

CHÈQUES ET CARTES DE CRÉDIT ACCEPTÉS 
(Visa. Master Card ou American Express)

LL\ GRANDE

/ sous \ 
/ le thème \ 
' “Histoire et 
contes d'enfants

Une sortie familiale inoubliable Kim et Clip
de Radio-Canada

Le groupe N.R.J.
En primeur à Québec!

U < noi;rr \f Billets familiaux en 
pré-vente chez Provigo
,25% de rabais.

Qprmqu

Du 13 au 16 mai
au PEPS de l'Université Laval

RbWliri SRC fjf Télévision

Prix
Billet familial (chez Provigo) 
Billet familial (aux guichets) 
Billet adulte ou enfant (guichets)

jeux ateliers 
théâtre de marionnettes 

labyrinthes 
activités physiques 

circuit de mini-autos Horaire
Jeudi et vendredi 9h00 h I5H30 
Samedi et dimanche lOhOOà I8h00Samedi et Dimanche 1 IhJOet 14h30 Samedi et Dimanche 12h30et 15h30

Des prix à gagner)
croisières, séjours, 
v repas A

■Iflftfi
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p-jset ta «A*

La Çhanson

Arthur H. : plus éclaté que jamais
Arthur H. rapplique. Avec succès.

un* critique dt FRANCINE JUUEN
LE SOLEIL

En digne fils de Jacques Higelin et 
de Tom Waits, le singulier pianis­
te français pousse sa folie un cran 
plus loin, avec son deuxième dis­
que, BachiBouzouk. Plus éclaté — 
et éclatant — que jamais, le p’tit 
Higelin !

Arthur H.
Hachiliou/üuk

On retrouve sur ce disque tous 
les ingredients qui ont fait le char­
me de la première réalisation

d'Arthur H. Même voix rauque, 
mêmes personnages glauques. 
Des personnages aux histoires 
abracadabrantes : Annabelle. la 
star du body-building, Robert, un 
aveugle qui veut conduire des 
Porshe, un fantôme asthmatique 
amoureux d'Élise (un parent du 
fantôme suicidaire amoureux 
d'Ester du premier disque ?) ou 
les mésaventures d’Éleonore et 
Léonard... Arthur H. met en musi­
que des planches de bédés.

Le trio terrible qu'il compose 
avec le contrebassiste Brad Scott 
et le batteur Paul Jothy ne s’im-

de
Félix

Desjardins

Vendredi, samedi 
14 et 15

»oec
soo-
bâwa\
JM'0 r 

Cria'

Avec CLAIRE PELLETIER
Un spectocle signé JEAN-GUY

t-f JEAN-PIERRE LAMBERT
MOREAU et JACQUES BEAUDRY

Spectacle:
27$, 23$, 20$ 
Diner-spectacle : 
65$

EN SUPPLEMENTAIRE
0^nte~mâînténant

Billetterie du 
Capitole 

et

LE SOLEIL
IBIUIiL POUR TOUT LE MONlit

Ljrp£'

Reservations :

694-4444

pose ici aucune limite. Sans re­
noncer au jazz velouté mais « ou­
vert » du premier disque (avec 
piano et contrebasse en avant- 
plan), le band s'éparpille désor­
mais aux quatre vents, avec un 
certain penchant vers les sono­
rités joyeuses de la Nouvelle- 
Orléans.

A ces envolees musicales extra­
vagantes et réussies. Arthur H. a- 
joute un concept de disque tout 
aussi intéressant. Seize plages au 
menu : avec des interludes de 
quelques secondes (ou il offre une 
version assez cinglée de La vie en 
rose sur fond de gargouillis obs­
curs). des pièces très courtes com­

me la comptine Idiot jusqu'à une 
longue chanson Le general de 
Gaulle dans la cinquième dimen­
sion, un délire de 13 minutes qui 
ménte à lui seul le detour.

Bref, j'adore.

Chloé Sainte-Marie
L’emploi de mon temps
ART-410
D’abord, il y a cette horrible photo 
de la pochette, ou l’héroine des 
derniers films de Gilles Carie 
pose, offerte et provocante. D’un 
mauvais goût incontestable. A l'in- 
terieur, l’image est reproduite 
dans son intégralité, un peu com­
me la page centrale de certains

REJEAN PAGE 
EVELYNE LAVOIE et 

MIREILLE CÔTÉ
MARIO BRASSARD, HART ROUGE 

BRUNO PELLETIER 
B AST A, LARA FABIAN 

ÉRIC NOLIN

Coup cTCoour
douteurs-compositeurs 
animé par Eric Nolin 
au profit de

.0 rc<

î 9 mai, à 20 h 30. 
Billets en vente 
dans le réseau 
Billetech, à 28 s

iBillelecli CAPITOLE CITF

I t\M»« 111/BINON M MC Ml-tOl T

Avec son
deuxieme disque, le 
pianiste français 
pousse sa folie un 
peu plus lom

magazines. Leur moi. c'est suffi­
sant pour ne pas prendre au sé­
rieux le premier disque de Chiot* 
Sainte-Marie.

Fond rock’n'roll pour voix d in- 
genue. Une voix parfois aigue jus­
qu'à l'agacement. Dans la lignee 
des Mylène Farmer et Jeanne 
Mas. l'actrice qui se fait chanteuse 
joue la carte de la vamp françai­
se ; mais elle n’a ni le charme co­
quin d’une Bardot, ni les textes 
inspires d'un Gainsbourg.

Signées par un collectif d'ar­
tistes, les chansons se font raco­
leuses, souvent tonitruantes, les 
textes sont truffés de mots an­
glais, de jeux de rimes faciles ou 
d'expressions vachement bran­
chées sous le thème des affres de 
la vie de petit-bourgeois. Des 
exemples : « Jme multiplie sans

complexes a l aide de mon multi­
plex pour te joindre dans ton du­
plex... » (L'emploi de mon 
temps) ; ou « J mets l’tick et chic 
dans mon sac je prends mes cliqu' 
et mes claqu' » (Rupture) ; ou « sa­
tellise-moi dans ta galaxie » (La 
demande en mariage) ; ou encore 
«elle vend dl'anti-tiqu' pour les 
toutous d'là côte elle vend dTanti- 
stress pour leur mistress ».

Néanmoins, ce disque explore 
differents genres musicaux sans 
heurts — musique house (Crisis 
'tween The Sexes) aux airs latinos 
(Dans Tile de la tortue) et même... 
western (Anny Folk). Soulignons 
aussi le travail de studio : les or­
chestrations des musiques (pour 
la plupart signées par le guitariste 
français Claude Fngel) s'avèrent 
réussies.

à I finglicanc
33. rue Wolfe, Lévis

/^(U^ANNE

SYLVESTRE
avec PHILIPPE DAVENET

au piano
Tournee québécoise 1993

“D AMOUR ET DE MOTS”
Les jeudi, vendredi et samedi 

13.14 et 15 mai a 20 h 30
Des textes qui prennent a la gofge une tète de l intel­

ligence ou les mots sont de la chair bonne a croquer
L Actualité

Entree: 20S
Information reservation: 833-8831

H*œi3Tl
' ■

<3

cm»»*

Samedi I 
8 mai 9 
21 h ’

.spectacle

inVïTEzw\aman

DIC

au

JEAN-PIERRE
FERLAND

CICI

Dimanche 
9 mai

Brunch:12 h 
Spectacle: 14 h

PAUL ANKA
Vendredi 28 mai 201130 
Samedi 29 mai20h30et22h30

VENEZ ENTENDRE.
DIANA. PUT YOUR HEAD ON MY SHOULDER. 

DANCE ON LITTLE GIRL 
ET UNE MULTITUDE DE SUCCES.

Spectacle: 35$à65$ 
Dîner-spectacle: 95$
Artiste invitée : Chantale Blanchet

TÉLÉ1»

RIVERS

DEMI-PRIX 
SUR BRUNCH
(moins de 16 ans)

Spectacle : 23,50 $ à 29,50 $ 
Dîner-spectacle: 65$ 

Brunch-spectacle : 50$

Les FOUS du

VENDREDI 
4 JUIN 
20 h 30
Spectacle 
15 $ à 23 $

Command téléphoniques : 694-4444
InlleL i en rente à Li billetterie t)u Capitole et rur le rtocau

Spectacle: 25$, 
30$. 35$ 

Dîner-spectacle : 
65$

TELE 4
cjrP u/1060

20 mai Auditorium Dufour Chicoutimi

»

«■ns»»

Billetech

Samedi 22 mai 
20 h 30

cjrp$io6o



Les (tanches 23 et 30 mai 1993,14 heures

m CIRQUE

lénientmRES
nouvelles

10-11*1? 659-6730
'Invente
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DU 1er AU 5 JUIN
SALLE ALBERT-ROUSSEAU • 2410. CHEMIN SAINTE-FOY RES. : 659-6710 ET SUR LE RÉSEAU IBM

MISE EN SCÈNE : DENIS BOUCHARD

m. v1er au 5 juin «—«W* -40».sn

LEONARD COHEN

ThéAtre 
Petit Champlain
68, rue Petit Champlain MAISON DE LA CHANSON RESERVATION

692-2631

Anna
Prucnal
chante

Monsieur f 
Brecht
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Les mauvais garçons du groupe 
Aerosmith rentrent dans le rang
Eh mil 1 >  1 *hh oui ! Les membres d’Aerosmith, « les mauvais garçons de 
Hoston » maintiennent la cadence. Même si ce Get A Grip est sans 
reelle surprise, il démontre une fois de plus qu’Aerosmith sait 
taire quand il s'agit de hard rock.

un* critique de MICHEL BILODEAU
collaboration spaciale

Aerosmith 
Get A Grip
MCA Geffen GEFD 24530 
Belle et bien terminée, l epoque 
chaotique où le groupe avait de la 
difficulté à compléter ses tour­
nées. Retombé sur ses pieds avec 
la parution de Permanent Vaca­
tion, le groupe de Steven Tyler et 
Joe Perry n’a pas fait un seul faux 
pas. Depuis Pump, paru en 1989, 
qui s est avéré une belle réussite; 
les chansons Love In An Elevator 
et Janie's Got A Gun ont replacé 
définitvement Aerosmith dans la^ 
course.

Sans toutefois égaler ce précé­
dent disque. Get A Grip, cette 
quinzième carte de visite, se situe 
aisément dans le sillage des ré­
centes productions.

Le tout démarre d’ailleurs en 
lion. Après une courte introduc­
tion où ressurgit de brefs instants 
les notes de Walk This Way (que 
Run DMC avait repris avec Tyler 
et Perry), le groupe attaque avec 
Eat The Rich, une pièce bien 
caractéristique du son Aerosmith. 
Rock à l’emporte-pièce et « hook » 
mélodique livré par cette « grande 
gueule » de Tyler à la voix 
inimitable.

Get A Grip et Fever suivent 
dans la foulée ; il faut attendre à 
Lhing On The Edge, pour que le 
groupe lâche prise. Se détachent 
aussi du lot Walk On Down, un 
rock un brin « altemo » où la voix 
de Joe Perry, sans avoir la person­
nalité de celle d’un Tyler, se tire 
fort bien d’affaire, et Line Up, un 
bon rock légèrement bluesé.

La troupe de Tyler est cepen­
dant moins convaincante dans la

ballade Cryin\ et surtout dans 
Crazy, un « slow blues soul », où 
Tyler se donne des allures de 
vieux crooner. Des pièces «ali­
mentaires », pourrait-on dire, qui 
figurent sûrement sur la liste des 
prochains hits radio.

Artistes variés
The Alligator Records 
20th Anniversary Tour
Warner ALCD 1078 

Le blues doit être in de nou­
veau, si on se fie aux nombreuses 
parutions des derniers mois : Bud­
dy Guy, Paul Rodgers,, John 
Mayall ou Lucky Peterson. À cette 
liste il faut ajouter les récentes pa­
rutions d’Alligator, dont ce double 
disque en spectacle que se « par­
tagent » Lil Ed and The Blues Im­
perials, Kathie Webster, Elvin Bis­
hop, Lonnie Brooks et Koko 
Taylor. Tout un party comme en 
font foi ces prestations enregis­
trées lors de la tournée qui souli­
gnait le 20e anniversaire de la 
maison.

Blues rock de Lil’ Ed, dont une 
réjouissante version de Pride and

Joy, superbe piano boogie de la 
Texane Katie Webster, blues 
« southern » d’Elvin Bishop, « Chi­
cago Blues » de Lonnie Brooks et 
de Koko Taylor; il y en a pour 
tous les goûts et ça vous refile 
l’envie de passer en revue votre 
collection de disques de blues.

Fiffgy Duff 
Down Stream

A&M Hypnotic 71356-1009-2 
Loreena McKeenitt n’est pas la 

seule Canadienne à puiser son 
inspiration à même le folklore 
gaélique. À preuve le nouvel essai 
de Figgy Duff, ce tandem 
originaire de Terre-Neuve qui, 
tout comme leur consoeur, « ap­
privoise» à leur façon ce riche 
folklore.

Arrangements dépouillés, voix 
angélique, éthérée de Pamela 
Morgan, le charme n’est pas long 
à opérer et on en redemande. 
Ceux qui aimeraient pousser plus 
loin leurs investigations peuvent 
se procurer sans hésitation Wea­
ther Out The Storm (Hypnotic 
71356-1000-2) paru en 1990.

Tï\te : (îER \kl) BIBF U • Mise en scene : LISE CAST0NGI AV • Conception musicale : ROBERT CAI \ 
Eclairages : 1.01 IS-M\R1E LAVOIE • Conception usuelle et direction de production ; JOSEE CAMPA VALE 

Comédiens-manipulateurs : ANTOINE L.APRISE. VERONIQIE SAINT-JACQIES.
6.50 S BH 1 f rs FN

A.1 2 Ut 21 VfcMLDAXS 
64.V-M3I Ll RLSLM

fBilïefecfii Repopulations pour les écoles en semaine
du 18 mai au 2 juin. RÉSERVATIONS : M.T-6976

(irand Théâtre de Québec
Une production de la SaIle Octave-Crémazie 

Société du Grand Théâtre de Québec LL soi Lit

on ua
se faciliter

Wl'/( ih/M/y

crHtlim \\d;u,mh *

TOUT CE QUEJ\

$ h 18 au 22 mai12-13-14-15 mai
EH

KiV CONCERT
Vendredi 11 juin 20 h 30 

Spectacle: 40S et 50S
Commande,' tcUphoniauee : 694-4444

iiuU;,i en fente a la billetterie Ou Capitole et ,<ur U rueau iMfB]
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ande dessinée

Will et les dessous de la 
disparition de Monsieur Choc
Qu'ils soient des héros, tel Batman, ou des bandits, tel Monsieur 
Choc, de la série Tif et Tondu, les hommes masqués hantent la 
bande dessinée. Bons ou mauvais, justiciers ou hors-la-loi, ils 
sont fascinants parce que sans visage : ils permettent de tout 
imaginer sans jamais se livrer.

par RÉGIS TREMBLAY
LE SOLEIL

Contrairement à Batman, dont 
l’identité est inconnue des autres 
protagonistes, mais familière aux 
lecteurs, Monsieur Choc, gentle­
man cambrioleur, avec son habit 
de soirée, son heaume blanc et ses 
gants immaculés (main de fer 
dans un gant blanc), a gardé tout 
son mystère, depuis sa première 
apparition, dans les années 50, 
dans un album intitulé La Main 
Blanche.

Puis ce fut. à la demande géné­
rale, Le retour de Choc, Passez 
muscade, Plein gaz, La Villa du 
Long Cri, Choc au Louvre et quel­
ques autres... jusqu’en 1970, où se 
sont arrêtés les exploits de Tif et 
Tondu, détectives privés... privés 
de leur insaisissable rival.

«Je regrette de ne pas avoir 
continué, je m’en rends compte 
aujourd’hui », avoue le dessina­
teur Will, de son vrai nom Willy 
Maitaite, qui participait récem­
ment à notre Festival de la bande 
dessinée francophone. Dans ce 
genre d’événement, les fanas de 
BD viennent le voir surtout pour 
Monsieur Choc même si, depuis 
20 ans, Will se consacre à d’autres 
séries, dont celle de son héroïne 
Isabelle.
Un pilier du journal Spirou

« Ce sont encore les albums de 
Tif et Tondu contre Monsieur 
Choc que l’on me demande le plus 
souvent de dédicacer », déclare ce 
grand bonhomme au sourire pai­
sible. Visage ridé, cheveu rare, 
mais corps droit. Will est un vieux 
de la vieille garde. Né en 1927

(comme Bécaud !), il fait partie de 
l’équipe Spirou dès les années 40, 
avec Franquin et Morris. Alors 
que le premier reprend le Spirou 
de Rob-Vel et que le second crée 
Lucky Luke, Will s’approprie Tif 
et Tondu, créés en 1938 par 
Dineur.

« Mon maître était Jijé, qui ne 
se contentait pas du dessin, mais 
qui enseignait aussi la sculpture, 
la peinture et la gravure. Il voulait 
faire de moi un artiste complet. La 
bande dessinée n’était alors à mes 
yeux qu’un moyen de gagner un 
peu d’argent. Je ne pensais jamais 
en faire une carrière ! »

S’il consent aujourd’hui à faire 
de la bande dessinée « poético-é- 
rotique », selon son expression, 
dont Le jardin des désirs et L ap­
pel de l’enfer, c’est pour jouer au 
peintre : « Cela me permet enfin 
de peindre la couleur directement 
sur la planche à dessin ! ».

Willy avait été prévenu : j’étais 
là surtout pour l’entendre parler 
du fameux Monsieur Choc ! Mé­
nageant ses effets, raréfiant ses 
théâtrales apparitions, soignant sa 
mise, narguant tout le monde avec 
élégance. Choc a gardé pour bien 
des amateurs l'attrait de l’insaisis­
sable, le magnétisme de l’inconnu. 
Mais pourquoi diable avoir fait 
disparaître ce fantôme si présent ? 
Monsieur Choc... à poil !

« Dans le numéro 1000 du 
journal de Spirou, se souvient 
Will, nous avions promis de dévoi­

ler l’identité de Choc à la 2000e 
parution. C'était une boutade... 
mais les gens ne cessaient de 
m’en parler. J’étais bien embêté 
Pour m'en sortir élégamment, j’ai 
publié dans le 2000e numéro un 
mini-récit se terminant par une 
photo de Choc tout nu... au ber­
ceau ! Les vrais fans ne l’ont pas 
trouvée drôle ! »

Après avoir pris soin de me si­
gnaler que Choc est un personna­
ge qui lui appartient. Will laissait 
tomber : « Si Rosy n’avait pas tel­
lement de boulot... » Rosy, c’était 
le scénariste de la série Tif et Ton­
du... jusqu’en 1970. Depuis lors, 
M. Rosy s’est lancé en affaires 
avec succès, devenant un « mon­
sieur important » qui n’a plus le 
temps de frayer avec les 
bédéistes...
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Au Théâtre du Conservatoire d'art dramatique de Québec 
11, rue Saint-Stanislas, Québec

Du 8 au 15 mai 1993 à 20 h - matinée à 14 h le samedi 15 mai
(relâche le mardi 11 mai)

Interprétation: les étudiants et étudiantes de la 3ü année 
Mise en scène: Martin Faucher

Entrée libre sur présentation d'un laissez-passer disponible au 13, rue Saint-Stanislas. 
Renseignements: 643-9833,

I Gouvernement du Quebec
Ministère 

I de la Culture Québec U U 
U U

VOUS

(418) 643 8131

Le Théâtre du Trident

% SRC***** TIlfVlSlON

JUSQU'À

DE REDUCTION 
SUR LE PRIX COURANT 

DES BILLETS

MICHEL TREMBUY
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NICHOLAS WRIGHT
Mrs. Klein

MOLIÈRE
Do/n | uan

ANNE LEGAULT
U mémoire de R fiéa

GEORGES FEYDEAU
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Monsieur Choc, gentleman cambrioleur, ménage ses effets et raréfié ses 
théâtrales apparitions !

Autant les admirateur de Mon- laisserait tomber le heaume, met- 
sieur Choc brûlaient de connaître tant fin au plus long suspense po- 
son visage, autant ils craignaient licier de l’histoire de la bande 
la case fatidique où ce revenant dessinée.

75 MINUTES D’INSTANTS 
MAGIQUES

ROBERT LEPAGE
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Création et interprétation : Robert Lepage 
Conception musicale: Robert Caux 

Photographie Victor Pilon Illustration Zilon
Producteur» , Product ton* AJP. Productions 

D ALBERT Centre national des arts

Au Palais Montcalm
15-16-17 juin à 19h30 

18-19 juin à 19 h 30 et 22 h
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«Visitez notre nouveau Centre d’exposition au rez-de-chaussée».
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DERNIERE CHANCE CE SOIR

D'Eugène Labiche

Mise en scène 
de Gill Champagne

Avec
Marie-Josée Bastien, Simone Chartrand, 
Jacques-Henri Gagnon. Linda Laplante, 

Roland Lepage. Lyne Nadeau, Jack 
Robitaille et Rychard Thériault

%
DECOR : JEAN HAZEL 

COSTUMES : MYRIAM BLAIS 
ECLAIRAGES : JEAN CRÉPEAU 
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ins visuels

TANT 
MIEUX !
Partager avec nos visiteurs la vision

O
du monde qui surgit de l’art actuel; 

c’est animer l'esprit critique, provoquer 
la curiosité et le plaisir d'explorer 

l’imaginaire des artistes d'aujourd’hui. 
Il n’v a rien de plus stimulant 

pour un musée.

ART ACTUEL ■ ACTIVITES
Françoise Sullivan
Toiles reaiisees au cours des douze 
dermeres années par cette grande artiste 
signataire du Refus global.
Serge Tousignan t:
Parcours photographique
Photographies, xerographies, sérigraphiés, 
dessins et installations. Une exposition 
organisée par le Musee canadien de la 
photograph e contemporaine (affilie au 

. Musee des beaux-arts du Canada).
Spring Hurlbut
Cette artiste torontoise présente des 
sculptures étonnantes qui font reference 
a l'architecture classique.

AUTRES EXPOSITIONS

La collection de dessins et 
estampes : acquisitions 1987-1992
u'Mçercu de l'imposante collection 
-iJmn s sur papier du Musee.
Calices et ciboires: objets sacrés
Offevrene religieuse du XVIIL siecle
Sélection d'œuvres 
de la collection du Musee
Peintures et sculptures, de l’arrivée 
des Européens en Amérique du Nord 
a aujourd'hui.

... et«ou*
. -

a,«es a Part" '

Sauf indication contraire, l'accès aux 
activités est libre avec ie billet d'entrée 
au Musee.

ATELIER DIMANCHE FAMILLE 
Archéologies imaginaires
Création d'assemblages inspires 
des œuvres de Françoise Sullivan. 
Dimanches 9 et 23 mai a 13 h et 15 h. ■

THEATRE JEUNE PUBLIC 
(5 à 11 ans)
Alerte aux couleurs !
Une piece pleine de fantaisie sur le theme 
de la couleur.
Conception : Francine Chaîne; Comédiens: 
Manon Caron, Youri Harvey et Christian 
Roy ; Production : Musee du Quebec en 
collaboration avec l'École des Arts visuels 
de l'Université Laval.
Dimanche 16 mai a 13h30 et 15h30. 
Entrée gratuite. *

LES CONCERTS COUPERIN 
Rossmarin
Guy Ross, baryton, luth, Alfred Mann, 
tenor, viole de gambe. Au programme 
airs de cour et chansons galantes 
Dimanche 23 mai a 14h. *
CINÉMUSÉE:
SÉRIE RENDEZ VOUS 
Caravaggio
Grande-Bretagne, 1985,93 min, 
vo, anglaise, par Derek Jarman.
La vie tourmentée de cet artiste 
rebelle de la fin du XVI siecle.
Mercredi 19 mai à 19 h.
VISITES COMMENTÉES
Samedi et dimanche de 13 h 30 a 16 h 30. 
Des visites sont egalement offertes aux 
groupes les mardis, jeudis, vendredis, 
samedis et dimanches sur réservation 
seulement, au 6434103

* LAISSEZ PASSER REQUIS 643-3377

MUSÉE DU QUÉBEC
1, avenue Wolfe Montcalm. Parc des Champs-de Bataille, Quebec

(418) 643 21SO

HEURES D'OUVERTURE:

Lundi : fermé
Mardi, jeudi, vendredi, samedi, dimanche : 
10h - 17h45 
Mercredi lOh -21 h45

At du Muser r* proMer de nombreu« 
• vWges dont l entree gratuite au Musee

DROITS D'ENTRÉE:

Adultes 4,75 S
65 ans et plus 3,75 $, etudiants 2,75 S, 
entree gratuite pour les moins de 16 ans et 
pour les Amis du Musée du Quebec
Les Mercredis Bell: enfree gratuite
Arces libre a la boutique, a la bibliothèque et au 
raté restaurant l'Heure mauve

Au Musée de la civilisation

Roméo Gariépy, photographe 
des « voix » des années 50
QUÉBEC — La voix qui s’élevait dans la grande noirceur, c’était 
la radio ! Qu elle soit de Roger Baulu, de Nicole Germain ou de 
Jean-Maurice Bailly, cette voix parlait une belle langue : le 
français du conservatoire. La radio ne parlait pas la langue du 
peuple, mais la formait. Vint la coûteuse télévision qui, par souci 
d'économie, se brancha sur l’Amérique et en imposa l'image... et 
l’accent. C’était le commencement de notre Waterloo 
linguistique.

le Musée du Quebec est subventionné par lé ministère de la Culture du Oueber

par REGIS TREMBLAY
LE SOLEIL

Voyez à quelles réflexions peut 
mener une exposition de photo­
graphies des artistes du temps de 
la radio ! Ils sont là, les Pelletier, 
Letondal, Oligny, Miller, Leyrac, 
Gascon, Coutu... Ils sont jeunes, 
souriants, présents dans les 
foyers, mais invisibles. Ce sont 
des voix. Pour la multitude, le 
photographe Roméo Gariépy leur 
donna un visage, dans Radio- 
Monde, le journal des artistes.

Profils des années cinquante 
regroupe 120 photos prises princi­
palement dans les studios de la 
radio. Elles sont au Musée de la 
civilisation, jusqu’au 13 juin.

« C’est sans aucun doute la ra­
dio, plus que la littérature publiée.

qui a gagné dans les masses la 
bataille de la survivance linguisti­
que... La présence constante 
d’une langue française correcte a 
probablement évité le pire... en 
formant un environnement lin­
guistique et culturel capable de 
compenser la pression anglopho­
ne de l’Amérique », écrivait le 
chroniqueur historique Pierre 
Pagé. en 1975. Cette citation est 
inscrite sur un mur du corridor où 
se tient l’exposition.

Cette galerie de portraits enri­
chit la petite histoire, certes, mais 
éveille surtout la curiosité et la 
sympathie, comme un album de 
famille. On aime y revoir la jeu­
nesse envolée, la beauté enfuie et 
même la vie qui s’est éteinte 
depuis.
Une qualité d'enthousiasme

À l’époque de ces photos,

En 5e secondaire, dans les 
écoles du Québec, les deux 
livres suivants seront forte­
ment en demande :

Collection
Phénomènes,
Phénomènes
lumineux
Phénomènes
mécaniques
Auteur: Régent Bouchard

Si votre procure ou votre libraire 
ne peut ou ne veut pas vous les 
fournir, prière de vous adresser à 
l'editeur.

LIDEC inc.
À l’attention de Janick Salvaille 
4350, avenue de 
l’Hôtel-de-Ville 
Montréal (Québec)
H2W2H5
(514)843-5991

prises entre 1946 et 1952, la colo­
nie artistique montréalaise était 
un bien petit monde, une famille 
élargie, en quelque sorte. Com­
ment ne pas être touché en voyant 
le regretté Robert Gadouas, en 
1949, bien avant son suicide, s’a­
musant à soulever le petit Da­
niel... Il y a aussi le mignon 
Charles Tisseyre sur les genoux 
de la mère Michèle...

Sur les visages des artistes de 
ce temps-la. éclate un sourire por­
teur d'une qualité d’enthousiasme 
qu’on ne retrouve plus guère ; un 
état d’esprit qui tenait à cette 
epoque plus naïve et aussi à la 
nouveauté de l’essor artistique au 
Québec, en pleine période duples- 
siste. Des voix chantent et jouent 
dans le désert de la nuit 
québécoise.

On le verra plus loin, à la fin de 
l’exposition, ce Maurice Duples­
sis, pris sur le vif par Roméo Ga­
riépy, lors de la campagne électo­
rale de 1948. Même si celui qui se 
présentait comme « photographe 
de plateau » était attiré par les ve­
dettes, il a su fixer pour l’éternité 
des simples citoyennes et citoyens 
« attendant les politiciens ». Ah ! 
ces jolies Québécoises des années 
cinquantes, avec leurs robes lé­
gères et fleuries, leurs cheveux 
abondants coiffés à la Eva Peron...

Il faut voir aussi ces enfants qui 
manifestaient contre la grève a 
Radio-Canada, en 1959, en bran­
dissant • des pancartes : « Je veux 
Bobino... Je veux Monsieur Sol ! » 
Tout à côté, une autre photo de la 
grève nous montre un tète-à-tète 
entre René Lévesque et Jean Mar­
chand. Tous deux nous ont 
quittés. Quelques années plus 
tard, Jean-Louis Roux parlera du 
conflit en ces termes, affichés au 
Musée de la civilisation : « Ses 
principaux acteurs posaient un 
problème nouveau, celui du syndi-

Romeo Gariépy. le photographe des 
studios de radio et des plateaux de 
cinema québécois de l apres-guerre

calisme de cadres. » Un problème 
qui, près de 35 ans plus tard, rien 
finit plus d’être <• nouveau. »
A 14 ans, il 
saute dans un train...

Roméo Gariépy est né a Mont­
réal en 1918. A 14 ans, il saute 
dans un train pour New York, afin 
d’y apprendre la photographie : 
c’est ce qu’il y fera pendant 13 
ans, avant de nous revenir, en 
1933.

De 1945 à 1952, il est un té­
moin privilégié de la naissance du 
cinéma québécois, aux petits stu­
dios de Québec Productions 
Corp., sorte de Hollywood-en- 
Quebec : il est photographe de 
plateau pour La forteresse (1947), 
Un homme et son peche (1950), 
Le rossignol et les cloches (1951). 
11 occupe le même emploi pour / 
Confess, le film tourné à Quebec 
par Alfred Hitchcock, en 1953.

À partir de 1954, il est caméra­
man à Radio-Canada, avant de 
passer à Télé-Métropole, en 1961. 
Pour les émissions d’information, 
il promène sa caméra à Cuba, en 
Israël, au Vietnam, au Pakistan. 
Depuis 1984, il est membre de la 
Cinémathèque québécoise, à la­
quelle il lègue des milliers de né­
gatifs. De ce leg est issue la pré­
sente exposition, organisée par 
Alain Gauthier, conservateur à la 
Cinémathèque.

Marc Garneau

oeuvres récentes

vernissage le samedi 8 mai 
de 14 h à 17 h

Galerie Madeleine Lace rte 1. cote Dinan. Québec

Venez voir 
les Nordiques 

au Musée de la 
civilisation.

La Saga viking
V h ) amav ant < Christophe < .< >k >mb. 
un peuple étrange venu du Nord, 
débarquait en Amérique. l.'exposWon 
la Saga vikinx raconte l epopee 
tabule use de tes Scandinaves dont 
I histoire a si souvent été deft irmec 
par la légende.

;%VAv

La construction 
d’un bateau viking
(L accès à cette activité est gratuit)

Pendant des siée les les \ ikiu^s i mt 
hante I imaginaire îles ( X cidentaux 
si >us îles nsa*<es terrifiants de barbares 
cruels, vêtus tie bêtes cconhtcs et 
coûtes tic tasques cornus htcnqu ils 
t omptent certainement parmi les plus 
redoutables Rucrricrs de I Histoire 
ils étaient aussi îles navigateurs 
audacieux, tics explorateurs intrépides 
et tl haliik-s man hands 
Amenez toute la famille a la saga 
viking n-nconin-rk-snonliqucsd une 
autnt-pnque animcsil une meme 
passum la victoire

IX- la mi-av ril a la mi-juin 199.5. venez 
assister a la construction d un Fteringr 
barque a quatre rames, identique a celle 
qui a etc decouverte avec le fameux 
bateau-sepulture de < a ikstatl en 
Ni irv ege I es maîtres d i >euv n-1 mt etc 
envoyés par le Musee tk-s Bateaux 
v ikings tic Ki îskilde. an I Xincmark

Activités culturelles
IL accès a ce s activités est gratuit)
Cinéma du mercredi*
Le petit homme tk'Jixlie 11 >slcr.
1991. U- limaia I9h

Conférence*
I ers une réforme du système 
de santé américain.'
Avec k- docteur américain Victor 
K< xlwin spécialiste en systèmes tk- 
sanie n rnipan-s 
le H mai a 17 h 30.

CJongres*
le patrimoine Industriel: 
faire connaître
Par ( Association québécoise pour It 
patrimoine industriel tom 1211 ' 
le I i mai tk-Hh Via IHh 
le IS mai tie H h a 12 h IS

Conférence pré-congrès*
I ne épopée Industrielle
Avec Jean-François I anise 
ci mseiller en jvatrimi >inc industriel, 
le 15 niai a 19 h

Colloque*
Jeunes, travail et eludes : 
nu nouveau phenomene social !
Kir Ir < <HiM'il ik l.i tamilk l.i Federation ik n 
comités ik parmi•» ik la provint e ik ijiidx»
It < «him il permanent tk* l.i « um sm el 
R MiiM-e «k* la civilisation
Coûts S5etudiant. IS5autres, 
le 19 mai. de 9 h a 10 h

Dans le cadre de la 
Semaine du tourisme
•Québec inédit»
I isite de la résin e des vollevthms 
du Musee de la ctvUisatUm
le IS mai à 13 h. 14h. IShet 15 h 30
Animation-
démonstration
Place-Royale... plus qu un 
port de mer
les IS et lb mai. tk-10 h a 12 11 
et tk- I.Sha 17h.

«Journée internationale 
des musées -
Portes ouvertes ! entrée gratuite)
le 16 mai de loba I7h.
I Isite commentée 
île Place-Royale avec guides-animateurs 
le l(imai depart du Musee, 
a 13 h. I • h t-l IS h

* I .UNSF/.-PWNFR KKQI IS : (mJ-2 I SH.
Fn tout tcni|v> des visites commentées, 
îles ex|x isitii ms et une v isite spcciak- 
tie I ensemble du Musee (dun e il une 
heure) sont offertes

I» Mumv tie Lit IliltMiM* m est sttbt entlmitit' 
f>,n U mttUsUrv(U ht * ttHtm

ms me I>allnhimc i iImkhVJIS*

m
MUSÉE DE LA 
CIVILISATION

L'AVENTURE HUMAINE

; ; i.i T .i t • v
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Le rphéâtre

Spectacle des finissants du Conservatoire

«Britannicus», l’impériale voie de sortie racinienne |

' v

Tiens, tiens, du Racine... Au 
Théâtre du Conservatoire que 
ça se passera. D’aqjourd’hui 
au 15 mai, les élèves sortants 
donnent Britannicus, leur 
spectacle d'adieu.

par JEAN ST-HILAIRE
LE SOLEIL

Du Racine à Québec, événement 
rarissime. Jamais joue au Trident. 
Comme d’autres classiques, les 
tragiques surtout, l’auteur de Phè­
dre a fait son purgatoire de la ruée 
québécoise des années 70 sur la 
création collective. S’approprier le 
langage scénique impliquait alors 
un certain refus de la tradition. 
Notre théâtre s’est remis de ce 
mal qui avait ses raisons et a eu 
ses bienfaits.

La mise en scène incombe à 
Martin Faucher, alchimiste scéni­
que inspiré du verbe de Du- 
charme, dans À quelle heure on 
meurt ?. voici trois ans. On le re­
trouve au Conservatoire, rue 
Mont-Carmel, parmi ses jeunes 
interprètes au seuil de la carrière. 
Sans le repérer dans un premier 
temps : visage gamin, enjoué ; il 
pourrait être des leurs.

Pourquoi Racine en spectacle 
de sortie ? Parce qu'une grande 
tragédie, « ça boucle bien la bou­
cle », jettera Magalie Pouliot, l’Al- 
bine de notre pièce.

Pourquoi Britannicus? Sept 
rôles, sept comédiens, commente 
Faucher. Mais l’attirance de la 
pièce, ici, ne se réduit pas à sa 
commodité arithmétique. Racine

Groupe de comédiens et concepteurs de » Britannicus *> entourant le metteur en scène Martin Faucher (2e à gauche, à 
Carrière).

en a dit qu’elle a été celle de ses 
tragédies qu’il a le plus travaillée. 
Et puis surtout, « c’est une pièce 
qui parle beaucoup de la jeunes­
se », fait le metteur en scène.

Agrippine mise à part, qui re­
fuse de toute manière de vieillir, 
on a affaire à des protagonistes 
adolescents. L’argument ? Racine 
l’emprunte à l’histoire romaine, 
en en étirant la véracité juste ce 
qu’il faut pour lui donner du pi­
ment dramatique. La veuve Agrip­
pine a deux fils, un premier par 
alliance avec le défunt empereur

Claudius, le franc et pur Britanni­
cus, qui a 17 ans et aime une cer­
taine Junie, que reluque par ail­
leurs son autre fils d’un premier 
lit, j’ai nommé l’angélique Néron, 
face à claques incontournable des 
films de Romains de l’antiquité. 
Que pensez-vous qu’il advint de 
Britannicus et Junie?... Bras de fer 
de la raison et de la passion.
Faire oublier la rime

Splendeur de l’alexandrin, fi­
nesse de l’analyse psychologique 
et morale. Tout ça en fusion dans

une parfaite unité de lieu, de 
temps et d’action. Très beau, mais 
un peu guindé... entend-on parfois 
à l’adresse de la tragédie 
classique.

Nos jeunes boudeurs de bou­
cle ont un peu le vertige, ils l’ad­
mettent sans peine, mais ils sont 
aussi stimulés par la forte consis­
tance de la matière dramatique 
qu’ils ont à projeter.

Tragédie racienne : ah ! la 
rime...

Justement, « nous essayons de

I

FOIRE
DE LA LIBRAIRIE ANCIENNE 

DE QUÉBEC

Samedi et dimanche 
8 et 9 mai 1993

heures d'ouverture: 12H à 18H
Au Holiday Inn Québec Centre-Ville

395, rue de la Couronne, Québec 
face à la bibliothèque Gabrielle-Roy

Laissez-passer valide pour les 2 jours: 5.00$

Grand choix de livres épuisés et 
rares, illustrés, premières éditions, saga 
belles reliures, cartes, estampes

parrainée par la Gtnfrénc de la librairie ancienne du Québec

Des littératures d'expression 
française g

de l’Acadie 
de l’Ontario 
des Prairies

riches
uniques

exotiques

HM»LPa En eollabortticn mwc
n mui root toct u motoc la quotidian la Solall

LIBRAIRIES PARTICIPANTES:
a Librairie Oenérale Française 
a Librairie La Liberté 
a Librairie du Nouveau-Monde 
a Librairie Pantoute

a Librairie Agenda de l'Est (Rlmouskl)
a Librairie Blais (Rlmouskl) 
a Librairie du Portage (Rivière-du-Loup)

RESTO, RIDEAU, BRAVO!
DÎNEZ JUSTE AVANT LE LEVER DU RIDEAU. 

Au Jardin des Olives, de 16 h à 20 h.

Tous nos choix de dîner avant le 
spectacle incluent :
• Bâtonnets de pains à l'ail 

fraîchement sortis du four, tout 
chauds, à volonté.

• Notre salade du jardin bien 
croquante ou notre soupe maison, 
à volonté. Votre choix de légumes 
du jour ou d'un accompagnement 
de pâtes.
Votre choix de boisson :
(à volonté, bien sur) café, thé, 
ou boisson gazeuse.
Votre choix de dessert : 
crème glacée à la vanille, 
spumoni ou sorbet.

LES TROIS MEILLEURS 
"CHAUDS'’ DE L’ANNÉE

1. ftytut.
Poulet Parmigiana et lasagne maison.

/ Mf/MÛ
Veau Parmigiana et cannelloni.

3. l/e/rm.
Poulet grillé et fettucine Alfredo.

l*lt
CHACUN

RESTAURANT ITA1H N 
690 Grande Allée Est. 
522-5350

OÙ LES MEILLEURS PLATS ITALIENS VOUS ATTENDENT.’

pas trop la faire sentir, la rime », 
pondère Martin Faucher qui, en­
tre toutes les qualités de la plume 
du maître, préféré son naturel et 
sa simplicité. On a souvent opposé 
Racine à Corneille, son contempo­
rain quoique son ainé d’une 
bonne trentaine d’années. Nul 
doute que Faucher endosse la for­
mule par laquelle l’histoire les a 
départagés : « Corneille peint les 
hommes tels qu’ils devraient être. 
Racine tels qu’ils sont ».

Cela dit, le concepteur a écarté 
l’approche « musée de cire » dans 
sa mise en scène. « On cherche un 
sens tragique avec des moyens 
d’aujourd’hui ».

Oubliez le hiératisme des 
hautes colonnes. Faucher plante 
l’action sur une praticable de deux 
mètres de largeur traversant la

salle Intimité de l’amenagement '• 
bi-frontal. 11 recourt « a une certai­
ne transposition, à un mélange de 
la nature et de la culture », entçR-.! 
du que les personnages ont de?; 
« pulsions animales ». Le costume 
est composite, « très decadent ». 
Et bien sur, l’immorale Rome qui 
emplit cette pièce invite à la 
satire...

Avec Pierre Charbonneau, 
Tony Conte, Marie-Josee La- 
pratte, Jacques Laroche, Magalie 
Pouliot, Madeleine Thibault et Sé­
bastien Ventura. Sylvie Courbron, 
Anne Fortin, Jean Hazel, Marie- 
France Larivière, Annah Marshall, 
Pierre Potvin et Pascal-Étienne 
Roy complètent le groupe concep­
teur. Entrée libre sur présentation 
d’un laissez-passer. Renseigne­
ments au 643-9833.

juin

HI Hi

* > -

IA SOCIETE DU GRAND THEATRE DE QUEBEC

en collaboration avec

U LesiC du Maurier LtéeDONOHUE Hydro Quebec

preseine

CARBONE 14
LE CAFE 0EÇ AVEvGLEÇ

Le vendredi 28 mai 1993, 20 h 
9M(,i-uikI Théâtre de Qiiéhee
Ht Salle Louis-Fréchette 643-81 .‘31

18 20S 23 30S 27 30S Réduction pour etudiants aines et groupes

Billeted) LE SOLEIL SRC ifî

'tùtivex&tfé

*?eicujCté de co*H*H&ice

Une sérigraphie de

ST-GILLES
Prix de lancement. 100$

150 exemplaires seulement

Vous êtes cordialement Invités 
le dimanche 9 mai à 13 h 

a ce lancement en présence de l’artiste.

Nous profitons de cette occasion pour 
vous présenter la nouvelle 

photolithographie de

ST-GILLES
Intitulée

«Matin d’hiver à Québec»

GALERIE O’ART CÔTE SAINT-PAUL
1268, rue Saint-Paul, L’Ancienne-Lorette 

Tél.: 871-1284

«Le CAFE, un spectacle extraordinairement ambitieux et totalement 
accompli. Un spectacle dont on va parler pendant des années» 

Vit Wagner. THE TORONTO STAR 
«Jerry Snell et Tère/ Montcalm : des voix splendides* 

Rosalia Gome/. ABC/Seville
• Gilles Maheu a construit un univers scemque dote de la plus pure 

et de la plus volcanique théâtralité ou la reflexion existentielle 
4- atteint une dimension universelle**

Pablo Espinosa. LA JORNADA. Mon tco 
«Une creation frénétique et débordante d'énergie**

Charles-Antoine Rouyer a Toronto. I A PRESSE 
Un triomphe’*

Pierre Leroo* a Seville. LE JOURNAl DE MONTRE AL

Une creation de Gilles Maheu
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OU ALLER A QUEBEC LES ARTS ET SPECTACLES
Quebec. Le Soleil, samedi 8 mai 1993

Faire parvenir vos communiqués à
USE GIGUÈRE.
LE SOLEIL.
C.P. 1547. 390 St-Vallier Est. 
Québec, G1K7J6.

Fax: 647-3374
Tél: 647-3489

Cinéma

CINEPLEX CHAREST (529 9745) Dave I4I v f
I6hl5. I9h. 21h30 G Un flic et demi 

(5) v f de Cop and a Half 14h, I7h, I9h25, 
2lh25 G Tu seras un homme (4) v.f. de This 
Boys life I3h45, 16h20. I9h. 2lh30 13 ans 
Parfum de femme 14) v t de Scent of Woman 
!4h, I7h, 20hl5 13 ans La Florida (6) I3h45. 
I6h30, 19h 1 S, 2!h40 G Max et Jerémie 14) 
14h 10. 16h40, 19h20, 2ih45 13 ans Proposi. 
lion mdecenle (5) v f de Indecent Proposal 
14h30 17h, I9h30. 21h50 13 ans La pari des 
lenebres 15) v f de The Dark Half I3h40, 
16h30. I9hl0. 2lh40 16 ans Pnx d'entree: 
8 $; 6 î pour les 14-20 ans; 4.25 $ pour les 65 
ans et plus et les moins de 14 ans N.B. Possi­
bilité de se procurer des billets a l'avance 
pour des representations dans la même 
joumee.
CINÉ PARC BEAUPORT (667-53621 Ouvert les 
ven. sam dim seulement Les guichets ouvrent 
a 19h La projection débuté au crépuscule par le 
film principal Écran 1: Les survivants (41 vl 
de Alive et Un monsieur distingué 15) v.f. The 
Distinguished Gentleman 13 ans Ecran 2: 
Garde du corps 0 v.f de The Bodygard et Une 
seconde chance 15) V f de Forever Young 13 
ans Ecran 3: larmes fatales (5) v f. de Loaded 
Weapon I et Baiser mortel a Palm Beach (5) 
v f. de Traces of Red 13 ans. Prix déntree 
7,50$, 2$ pour les 13 ans et moins

CLAP 1650-CLAP) Fatale (4) !3h30, 17h30. 
21h30 * Les Amis de Peter (3) 14h. 19hl0 * 
Tu seras un homme (4) v.f de This Boy's life 
14h30, 16h45 19h, 21hl5 * Atlantis (3) 
I5h45, 19h45 Le grand bleu (4) 16h. 21hl0 
Prix d'entree; 5$, 4 25$ moins de 14 ans et 
plus de 50 ans. 8 $ pour les ASuper-Pnmeurs

GALERIES DE LA CAPITALE (628-2455) Salle 
1: Benny & Joon (4) Sam Dim Mar 13M0. 
15hl0, 17h 10. 19hl0, 21h25 G Salle 2 Dave 
(4) Sam, Dim, Mar. 12h40, 14h50, 17h, 19hlü. 
2lh25 Salle 3: Proposition indecente (5) v.f. 
Indecent proposal Sam Dim. mar. I3h30, 
I5h50. I9h, 21h20. Salle 4: Les tortues Ninja 
4 3 (5) Sam Dim. mar 12h40. 14h45. I6h50 G 
Des hommes d'honneur (4) v f. A Few Good 
Men Tous les jours 18h45, 21h25. G Salle 5 
Les visiteurs (4) Sam. Dim mar 14h55. I7h05,
19h 15. 21h30 G Salle 6: L’As des As 2 (5) v.f 
de The Best of the Best II Sam Dim Mar 13h, 
15h05, 17hl0. 19h20. 21h30. 16 ans. Prix d'en­
trée : 8 $ , 4,25 $ enfants et âge d'or.

LIDO (837-02341. Salle 1: La part des ténè­
bres (5) v.f de The Dark Half Sam. 18h45, 
21 h 15 Dim 13h, I8h45. 21hl5. 16 ans. Salle 2: 
Les Amoureuses (4) Sam. I9h. Dim 13h, 19h 
G L'As des As 2 (5) v.f. de The Best of the Best 
II Tous les jours 21h!5 16 ans Salle 3: Coup 
de foudre 16) Sam Dim Lun 13h, 19h. 13 ans 
La Florida (6) Tous les jours 21 h 15 Salle 4 
Dave 14) Sam Dim Lun 13h, 19h, 21 h 15 G. 
Salle 5; Proposition indecente (5) v.f de Inde­
cent Proposal Sam. Dim. Lun. 13h, I9h. 21 h 15 
13 ans Pnx d entree : 8 $ ; 5.50 $ pour les 13- 
20 ans ; 3 $. pour les moins de 12 ans (sauf pour 
les films cotes 13 ans+l et plus de 65 ans.

MIDI-MINUIT (522-28281 Videos XXX Trois 
objets pour Sophie (-1 1 Oh 15. 13h. I5h45,
18h30. 21hl5 Festivals des pipes (-) Ilh30. 
!4h45, 17h, 19h45 18 ans. Pnx d'entree : 7 $

PARIS (694-0891). Les nuits fauves 13) Sam
Dim 13h45, I8h45 16 ans. Chaplin (4) v.f. 
Sam Dim 14h, 19h 13 ans Le garde du corps 
I) vf. de The Bodygard. Sam. Dim 14h 15.
19h 15. 13 ans Maris et femmes 13) v.f de 
Husband and Wife. Sam Dim 16h 15. 21M5. G. 
Flingueur et Glory (41 v.f. de Mad Dog and 
Glorv Sam Dim 16n45. 21h45 13 ans Agaguk 
(4) Sam. Dim 16h50. 21h50 13 ans. Prix d en­
tree : Sam. Dim. 2.49$

SAINTE-FOY (656-05921 Salle 1 : Les visiteurs
(41 Sam. Dim I2h55. !5h05, 17hl5, 19h25, 
21h35. G Salle 2: Indecent Proposal (5) Sam 
Dim 12h30, 14h45, 17h, 19hl5, 21h30. 13 ans. 
Salle 3: Le cri des larmes (3) v.f de Crying 
‘lames. Sam Dim. Mar. 12h35. 14h50, 17h05. 
I9h20,2Ih35. 13 ans. Prix d'entree : 8 $ . 4,25 $ 
enfants et âge d'or.

Description des films à l’affiche
Agaguk (4) Canadien 1992 112 min Drame 
realise par Jacques Dorfmann. Int.: Lou Dia­
mond Phillips. Le chef d'une tribu Inuit quitte 
le village avec sa femme pour s'afranchir de 
l'autorité paternelle Mais plus tard, de retour 
chez lui. il tue un trafiquant blanc et s'enfuit a 
nouveau. IPansl.

Les amis de Peter (3) Anglais 1992. 100 min. 
Comedie dramatique réalisée par Kenneth Bra­
nagh Int Kenneth Branagh. Emma Thompson 
En souvenir d une memorable soirée de fin 
d'annee. a la veille de leur graduation, six amis 
se reunissent a nouveau, dix ans plus tard 
•Clap)

les amoureuses (4) Canada (Quebecl 1993 102 
min. Drame sentimental realise par Johanne 
Pregent. Int. Lea-Mane Cantin, Louise Portai. 
L'histoire de deux amies qui vivent une histoire 
d amour en parallèle. Alors qu'une se séparé de 
son mari, l'autre chavire dans une relation pas­
sionnée (Lidol.

L'as des as 2 (5) v.f. de The Best of the Best II 
Américain 1992 101 min Drame de Robert 
Radier Int : Eric Roberts. Philip Rhee Deux 
experts en arts martiaux décident de venger 
leur ami. mort dans un combat illégal organise 
oour de riches amateurs de sensations fortes 
•Galeries de la Capitale et Lidol.

Atlantis (3) Franco-italien 1971 79 min Réa­
lisé par Luc Besson. Ni-reportage, m-documen- 
•aire, ne contenant aucun commentaire, Atlan­
tis entraine le spectateur entre 20 et 150 metres 
de profondeur (Clap).

Baiser mortel à Palm Beach (5) v f de Traces
of Bed Américain 1992 105 min Drame poli­
cier d'Andy Wolk Int. James Belushi, Lorraine 
Bracco Apres avoir témoigne contre un gang­
ster, un détective reçoit une lettre de menaces 
»'t trouve sa maîtresse assassinée 'Cine-parc 
Beauportl.

Benny and Joon (4) Américain 1993 98 min. 
Comedie de moeurs réalisée par Jeremiah Che 
hik Int Johnny Depp. Mary Stuart Master- 

son Un garçon qui prend grand soin de sa soeur 
■ chizophrene accepte d heberger un jeune hom­
me. Il ne s'aperçoit pas que ce dernier et sa

s ungue 151 v / The Distingua 
Realise par Jonathan Lynn

Classement 
Film & Vidéo

Dans le coin droit de toute affiche pu­
blicitaire d'un film, on trouve l une des 
quatre indications suivantes corres­
pondant au classement effectué et 
pour lequel un visa a été délivré par la 
Régie du cinéma

Le film ainsi classe peut 
être vu par des person­
nes de tous âges

pMMIK Le film ainsi classé ne 
h PC J peut être vu que par des 
fTTÎafa personnes àaées de 13 
■■■* ans et plus Celles ayant 
moins de 13 ans doivent être accom­
pagnées d une personne majeure

Le film ainsi classé ne 
peut être vu que par des 
personnes âgées de 16 
ans et plus

Le film ainsi classé ne 
peut être vu que par des 
personnes âgées de 18 
ans et plus

soeur sont tombes amoureux f Galeries de la 
Capitale)

Chaplin 141 Amencain 1992 144 mm Drame 
biographique realise par Richar Attenborough 
Int Robert Downey Jr, Geraldine Chaplin. De 
sa retraite en Suisse. Charles Chaplin évoqué 
pour son biographe les grands moments de sa 
vie IPansl.

Coup de foudre (6) Américain 1993 89 min 
Drame de moeurs d'Alan Shapiro Int Cary 
Elwes. Jennifer Rubin Une jeune fille de 14 
ans. follement amoureuse de son voisin, devient 
une menace lorsqu il tente de lui faire compren­
dre qu'il ne peut lui offrir que son amitié ILido)

Le cri des larmes 13) v.f de Crying Cames 
Bntannique 1992 111 min Drame de moeurs 
realise par Neil Jordan. Int Stephen Flea, Jaye 
Davidson. Prisonnier de terroriste, un homme 
se lie d amitié avec son geôlier qui lui promet, 
en cas d issue fatale, de livrer un message à sa 
fiancée ISainte-Foy)

Dave (4) Américain 1993 110 min Comedie 
satirique realisee par Ivan Reitman Int. Kevin 
Kline, Sigourney Weaver. Voulant camoufler le 
fait que le president des Etats-Unis ait eu un 
malaise cardiaque dans les bras de sa maitresse. 
son conseiller utilise un sosie pour le remplacer. 
(Cinéplex Charest, Galenes de la Capitale et 
Lidol.
Fatale (4) Anglo-français 1992 112 min Drame 
de moeurs realise par Louis Malle. Int. : Jeremy 
Irons, Juliette Binoche Un homme très en vue 
tombe amoureux de la fiancee de son fils et 
s'engage avec elle dans une dévorante liaison 
amoureuse IClap).

Un flic et demi (5) v.f. de Cop and a Half. 
Américain 1992. 87 min Comédie policière réa­
lisée par Henry Winkler Int Burt Reynolds, 
Norman D. Golden 2d. Un jeune garçon qui reve 
de devenir policier est témoin d'un reglement 
de compte. Il accepte d'aider la police mais, en 
échangé, il desire devenir policier pour quelque 
temps iCineplex Charest et Lidol

Flingueur et Glory (4) v.f. de Mad Dog and
Glory Américain 1993. 96 min. Comedie poli­
cière realisee par John McNaughton. Int : Ro­
bert de Niro, Uma Thurman Un policier, arrive 
par hasard sur la scene d’un cnme, sauve la vie 
d'un mafioso Pour le remercier, ce dernier lui 
fait cadeau de sept jours en compagnie d'une 
jolie serveuse qui travaille pour lui pour payer 
une dette. IParis).

La Florida 16) Canadien (Quebecl 1993 110 
min Comédie de George Mihalka. Avec Remy 
Girard. Pauline Martin, Raymond Bouchard. Un 
couple de Québécois decide de s'installer en Flo­
ride et d'y exploiter un motel (Cinéplex Charest 
et Lidol.

Le garde du corps |) v.f. de The Bodygard. 
1992. Réalise par Mick Jackson. Int.: Kevin 
Costner et Withney Houston. Un ex-agent des 
services secrets devient le garde du corps per­
sonnel d'une comedienne chanteuse superve­
dette aux prises avec des admirateurs trop en­
treprenants. ICine-parc Beauport et Parisl.

Le grand bleu 14) Français 1988. Comedie dra­
matique realisee par Luc Besson. Int: Jean 
Marc Bare. Jean Reno Devenu riche, un cham­
pion du monde de plongée décide de retrouver 
un ami d'enfance, mystérieux et silencieux, qui 
est plus a l'aise sous l'eau et avec les dauphins. 
IClap)

Des hommes d'honneur (4) v.f. A Few Good 
Men Américain 1992. 137 min. Drame judiciai­
re de Rob Reiner Int Tom Cruise, Jack Nichol­
son. Un jeune avocat qui a la reputation d'expe- 
dier sans histoire les dossiers dont il a la charge 
se voit confier la defense de deux fusiliers ac­
cuses de meurtre. IGalenes de la Capitale!.

Indecent Proposal (5) Voir description Propo­
sition indécente. ISainte-Foy en v.o.a.l.

Larmes fatales (5) v.f de Loaded Weapon I. 82 
min. Comedie satirique réalisée par Gene Quin- 
tano. Int.: Emilio Estevez, Samuel L. Jackson. 
Un policier a la veille de prendre sa retraite se 
voit assigner un nouvel assistant dépressif et 
alcoolique. (Ciné-parc Beauport).

Maris et femmes (3) v.f. de Husband and Wife. 
Américain 1992. 107 min. Comédie de moeurs 
réalisée par Woody Allen. Int.: Woody Allen, 
Mia Farrow. Récit sur les couples mariés 
confrontes a des chargements et qui se forces 
d'évaluer leur relation. IParis)

Max & Jérémie (4) Français 1992 115 min. 
Drame policier réalise par Claire Devers Int.: 
Christophe Lambert, Philippe Noiret Specialise 
dans les attentats a la bombe, un jeune homme 
est charge d éliminer un tueur a gages a la re­
traite. Lejeune voyou finit pourtant par sympa­
thiser avec le vieux et participe même a son 
dernier contrat. ICinéplex Charest).

Un monsieur disti
h ad Gentleman.
Int Eddie Murpby laine Smith Quand le sena 
leur de Flonde meurt, un comédien se présente 
aux elections basant sa campagne sur sa renom 
mee et. miraculeusement, u est élu lCine-porc 
Beauport).
Les nuits fauves (31 Français 1992 126 min 
Drame realise par Cynl Collard Int.: Cyril Col­
lard. Romane Bohnnger Un homme de trente 
ans. séropositif Cette menace qui pese sur lui et 
la passion romantique que lui voue une jeune 
femme de 17 ans, rouvrent au monde et à l'a­
mour. (Paris).
Parfum de femme 14) v.f de Seen t of Woman 
Américain 1992 157 mm Comedie dramatique 
realisee par Martin Brest Int A) Pacino, Chns 
O'Donnell Un jeune collégien est engage pour 
tenir compagnie a un ancien müitaire devenu 
aveugle Bien qu'opposes, les deux hommes fi­
nissent par se prendre d'affection l'un envers 
l'autre ICinéplex Charestl

La part des tenebres 15) v f de The Dark Half 
Américain 1992 121 min Drame d'horreur rea 
lise par George Romero Int : Timothy Hutton, 
Amy Madigan. Un romancier qui écrit des ro-

rugby uruguayens et leurs proches, s écrasent 
dans les montagnes des Andes Au bout de plu 
sieurs jours, les survivants doivent se résoudre 
a manger les cadavres s'ils veulent survivre 
ICine-parc Beauportl

Les Tortues Nuya III151 v f de Teenage Mu­
tant Nnya Turtles III Américain 1993 96 mm 
Comedie fantaisiste de Stuart Gillard Int: Elias 
Koteas, Paige Turco. Vivian Wu En essayant de 
retrouver leur amie Apnl disparue mystérieuse 
ment, les quatre tortues sont projetas dans le 
passe, plus précisément au Japon en 1593 (Ga­
leries de la Capitale)

Les visiteurs 14). Français 1992 105 mm. Co­
medie fantaisiste de Jean Marie Poire Int 
Christian Clavier Jean Reno Voulant reparer 
une gaffe commise au Xle siecle, un chevalier 
consulte un magicien capable de l'envoyer, avec 
son valet, dans le passe et de réparer ce detail 
Mais une erreur les catapulte en 1993 IGalenes 
de la Capitale, Sainte-Foy).
Le voleur d'enfants 13) Italien 1992 110 mm 
Drame realise par Gianni Amelio Int ; Ennco 
LeVerso, Valentina Scalict. Un jeune carabinier 
se voit forcé d'escorter deux jeunes enfants en­
levés a leur mère pour mauvais traitements

dianls et étudiantes de 3e annee du Conserva 
luire d art dramatique de Quebec, sous la direc 
tion de Martin Faucher Du B au 15 mai 20h 
avec supplémentaire le 15 mai a I4h et relâche 
le 11 mai

Soirees dansantes
Danse & Tempo. Sam 2lh Centre Bruno Ver- 
ret larénal. 981. route Lagueux Saint-Etienne 
Pnx d'entree 5$ Rens M Lavoie au 648-8484

Fête des meres. Sam 20h3û Soiree animee par 
le groupe musical Sociedad Latina et Manachis 
«Los Trovadores» Dégustation de mets typiques 
salvadonens Centre Mgr Bouffard. 295. Marie 
de-l'Incaroation Prix d'entree: 7$

Soirée de ta fête des Mères. Sam Avec la 
musique de Sleeve et la chanteuse Henriette 
Belanger Union commerciale de Quebec. 195 
Saint-Vallier Ouest Prix d'entree: 5$ Rens 
524-2741

Club de danse sociale de Beauport Sam 21h
Fete des Meres Avec la disco Musiquaiite Cen 
ire communautaire des Chutes, 4054. bout 
Sainte-Anne Pnx d'entree 6$; 5$ pour let 
membres. Rens : Normand au 667-3462
Club de l'Àge d'or de Saint-Redempteur
Sam 20h30 Avec «Clément a l'orgue» Carre 
four, 1325, 7e Rue Pnx de presence Rens 836 
2868 ou 831-4650.

Le Centre de femmes d'Amenque latme
Sam. 20h Soiree Retro (années 60-701. Centre 
communautaire Lucien-Borne, 100, chemin 
Sainte-Foy. Prix d'entree: 6$ Mets typiques

Soirée avec la disco mobile CHIK. Tous les 
samedis 22h. Bar Hollywood, Saint-Henri de 
Lévis. Animation, jeux et prix de présence

Club rencontre Le Rendez-vous. Tous les sa­
medis 20h30 Grande salle de réception de l'ho 
tel-motel Le Voyageur, 2250, boul Sainte-Anne

Musique

LE QUATUOR VOCAL DE QUÉBEC. Sam 20h
Theatre de la cite universitaire Prix d'entree: 
20$.

LE BESTIAIRE ENCHANTE Concert a capella 
présente par L'ensemble vocal Andre Martin 
Sam 20h Cathédrale anglicane de la Sainte- 
Trinité, 31, rue des Jardins, angle Sainte-Anne 
dans le Vieux-Québec. Prix d’entrée: 15$; IU$ 
pour les etud.

MESSE DES ARTISTES. Dim Chorale Sainte- 
Geneviève sous la directum musicale de Ray­
mond Leclerc. Chapelle historique Bon-Pasteur 
1080, de la Chevrotiere.

CONCERT CROISSANT A LA VILLA BAGA­
TELLE. Dim 11 h Pierre Morin, violoncelliste 
solo de l'OSQ. Il sera accompagne par la pianiste 
Louise Delisle-Bouchard. Au 1563. chemin 
Saint-Louis, Sillery Entree libre.

ORCHESTRE SYMPHONIQUE DES JEUNES 
DE LEVIS sous la direction de Stéphane Lafo- 
rest. Dim. 20h. Invités: Melanie Auclair-For- 
tier, violoniste et l'Orchestre Symphonique des 
Jeunes du West-Island. Église Notre-Dame, rue 
Guenette, Levis. Prix d'entree. 10$; gratuit pour 
les moins de 12 ans Rens.: 839-3957 ou 833- 
5207.

Jean-Pierre Ferland est de retour au Capitole avec son spectacle «Bleu, 
Blanc. Blues», ce soir et demain, pour souligner la tète des Mères.

mans d'horreur sous un pseudonyme est victi­
me d’un dédoublement de la personnalité qui 
lui fait commettre des actes horribles. ICineplex 
charest et Lido)

Proposition indécente (5) v f. de Indecent Pro­
posal Américain 1993. 115 min. Drame de 
moeurs d'Adrian Lyne. Int.: Robert Redford,
Demi Moore. Un millionnaire qui a le coup de 
foudre pour une jeune femme propose un mil­
lion de dollars au mari de cette demiere si elle 
accepte de passer une nuit avec lui. ICineplex 
Charest, Galeries de la Capitale et Lidol.

Le protecteur traqué (6) v.f. de Nowhere to 
Bun. Américain 1993 94 min. Drame policier 
realise par Robert Harmon. Int.: Jean-Claude 
Van Damme, Rosanna Arquette. Detenu pour un 
meurtre qu'il n'a pas commis, un cambrioleur 
s'évade et se réfugie dans la propriété d'une 
jeune et jolie veuve qui vit seule avec deux 
enfants. (Ciné-parc Beauport).

Une seconde chance (5) V f. de Forever Young.
Américain 1992. 104 min. Drame sentimental 
réalisé par Steve Miner. Int.: Mel Gibson, Wli- 
jah Wood. Un pilote d essai frappé de douleur 
par un grave accident arrivé a la femme qu'il 
aime, se porte volontaire pour une expérience 
scientifique. Placé en état d'hibernation, il se 
réveille 53 ans plus tard dans un monde qu'il ne 
reconnaît plus. (Ciné-parc Beauportl.

Tu seras un homme 14) v.f. de This Boy's life 
Américain 1993. 115 min. Drame de moeurs de 
Michael Caton-Jones. Int.: Robert de Niro, Ellen 
Barkin. Un adolescent découvre que le futur 
mari de sa mere est en fait un homme violent et 
un alcoolique. ICinéplex Charest et Clap)

Les Survivants (4) v.f. de Alive Américain 
1992. 125 min. Drame réalisé par Frank Mars­
hall. Int.: Ethan Hawke, Vincent Spano. En 
1972, un avion qui transporte des joueurs de

42MH-

BROUE. Avec Michel Cote, Marcel Gauthier et 
Marc Messier. Sam. Dim. Lun. 20h. Salle Albert- 
Rousseau, 2410, chemin Sainte-Foy. Prix d'en­
trée: Semaine 120$: 25$; 28$); Ven: 31$; 28$; 
23$.

LES GOUVERNEURS DE LA ROSÉE de Jacques 
Roumain Par le Théâtre Cinq-Sec de la polyva­
lente de la Pocatière. Sam. 14h. Cégep Gameau. 
Au programme: rencontre de jeunes (14h); thea­
tre sans souper I17h30; 5$, 3$ pour les étudl; 
théâtre avec souper 17$; 4$ pour étudl. Rens. 
650-0719.

SUIVEZ LE GUIDE de Richard Couture. Sam 
20h Par les Energumenes. Ecole secondaire Les 
Etchemins, Chamy. Prix d'entrée 3$.

DOUZE FEMMES EN COLERE, adaptation 
d'une piece de Reginald Rose par Gill Champa­
gne qui signe la mise en scene Par les éleves de 
l'école. Sam 20h. Collège Notre-Dame-de-Belle- 
vue, 1605, chemin Sainte-Foy

LE PLUS HEUREUX DES TROIS d'Eugene La­
biche. Avec Marie-Josée Bastien, Simone Char- 
trand. Jacques-Henri Gagnon, Linda Laplante, 
Roland Lepage. Lyne Nadeau, Jack Robitaille et 
Rychard Thériault Rens.: 643-8131 * Der­
nière représentation ce soir 20h A Salle Oc- 
tave-Cremazie du Grand Théâtre.

POUR EN FINIR UNE FOIS POUR TOUTES 
AVEC LA TÉLÉVISION, création collective a 
partir de textes de Woody Allen. Par les etu­
diants 13e anneel de l'école. Sam 20h. École 
Imagine, 870, avenue Salaberry. Rens 523- 
4020. Prix d'entree: 10$; 6$ pour les etud.

BRITANNICUS de Jean Racine. Par les étu-

MARTINE, PETIT RAT DE L’OPERA spectacle 
annuel de l'école de ballet de Saint-Rédempteur, 
Sam. 19h30. Salle de spectacle du cegep de 
Levis-Lauzon. Prix d'entree: 6$. Rens.: 831- 
2399

PRESENTATION DE MODE POUR MAMAN
organisée par le Centre communautaire Carre­
four Jeunacte, lors d'un souper animé, diman­
che a 18h30. Vêtements de la boutique Mireille. 
Restaurant Le Piolet, 103, Racine, Loretteville. 
Coût: 12,95$. Réservation : 842-1877

•sam) Ludwig Von 88 rock idim! Bar spectacle 
dAuteuil. 35. rue d'Auteuil 

Christian Momssel Pub Resta bar St 
James. 1110, rue Saint-Jean.

Le FesU-Blues au St-James: Sam Andre 
Larue, saxophoniste Pub Saint-James. 1110, 
rue Saint Jean

Pierre Blais et Bob Joli isami. Bob Job dnm
2 lh Le Petit Paris. 48. cote de la Fabrique 
Entree libre

Ray Bonneville Blues Band. Sam 22h30. Le 
Cafe Blues. 1018. rue Saint Jean 

Line Gendron. chanson française Sam
21h30 Cafe bar le Clap. 2383. chemin Sainte 
Foy Entree libre

Sylvie Cloutier. Sam I8h a 21 h Dim pen 
dant le brunch de 12h a I4h Boeuffet, 1720, 
Saint-Michel, Sillery. Reservation 688-8888 

Rosaire Deroy. Sam. de I7h a 2lh. Lollipop. 
7%, rue Saint-Joseph Est. Mail Centre-Ville 
lancien Banl d’huîtres)

Samba Brasil Samba troupe brésilienne a 
l image des cabarets de Rio Bar Apres Cinq 
Sam. 211)30. 22h30 et 23h30 Baron Rouge. 350, 
boul Sainte-Anne, Beauport 
• Edouard Marquis, pianiste Sam Dim 18h 
Au Café des artistes, rue Saint-Amable

Dix chandelles pour Gabrielle

Bibliothèque Gabnelle-Roy. 350, Saint-Joseph 
Est Aujourd'hui: I3h30et I5h Quiz informati 
que « Les jeux de mots de Gabrielle Roy » Sec­
teur des enfants
20h Spectacle anniversaire Le Vivre et la rete 
nue avec Martine Chagnon. Théâtre gestuel 
Auditorium Joseph Lavergne de la bibliothe 
que. Prix d'entree: 10$.

Salon des philatélistes Présence de mar 
chands, animation, conferences, etc. Sam. lOh a 
20h: Dim. lOh a I7h Montmartre canadien. 
1671, chemin Saint-Louis, Sillery.

Les Lasalbens de Beauport propose une «fête 
des Mères», ce soir a la salle Ulric Turcotte, a 
Courville. Cocktail, souper chaud et soirée dan 
santé avec Multi-Danse. Reservation: Marcel 
Bernier 1661-5724), Real Laberge 1666-6713) ou 
Marcel Legare 1663-62011.

L’instant magique un nouveau concept of­
frant de nombreuses transformations incluant 
coiffure, maquillage el seance de pose par une 
équipé de professionnels et ce, gratuitement 
Sam Dim. Au 3e etage de Place Laurier.

La fete des Meres au Chanoine Kir. Demain 
Brunch a compter de I lh et diner dès 17h30 
Menus spéciaux réalisés par le chef Dominique 
Freminet. Rue Cartier Rens 524-5303.

Les Chevaliers de Colomb (2651) de Lévis.
Brunch familial a l'occasion de la fête des Meres 
dim 9h30. Salle des Chevaliers de Colomb, 14, 
rue Larochelle, Levis. Prix d'entree: 7$; gratuit 
pour les moins de 10 ans Rens.: R. Lepage 1838- 
0479).

Premiere foire de la Librairie ancienne de
Québec, les 8 et 9 mai de 12h a 18h au Holiday 
Inn centre-ville, 395, de la Couronne Occasion 
de découvrir les trésors de plus de 20 profes­
sionnels du livre ancien, rare ou épuisé. Aussi, 
vente de livres, gravures, cartes géographiques 
anciennes, reliures d'art, etc. Coût 5$ pour les 
deux jours. Rens.: Roger Auger 1692-5236); Ge­
rard Lapointe 1692-2859) ou Michel Villeneuve 
1661-69071.

Vélo-bazar • vente et achat de bicyclettes, 
pièces et accessoires de vélo, équipement de 
cyclotourisme, casque, etc.) Sam I3h a I6h 
Terrain de stationnement de la polyvalente de 
L’Ancienne-Lorette, 1801, rue Notre-Dame. En­
tree libre. Rens : 872-3199. En cas de pluie, 
reporté au 15 mai.

Rencontre des Cloutier d'Amerique. Ce soir a
compter de 18h30 au Paddock Coût: 17$ in­
cluant repas et programme de course. Rens 
623-1510, 681-7288 ou 527-1282

Bientôt à Québec

LUDWIG VON 88. Dim. 22h. Avec en premiere 
partie, la formation québécoise The Slap. Le 
D'Auteuil. 35, rue d'Auteuil. * Spectacle pour 
tous et sans alcool

ALYS ROBI en supplémentaire pour la 3e fois a 
l’occasion de la fête des Meres. Accompagnée du 
pianiste Réjean Tremblay. Dim. au brunch a 
I lh linvitee spéciale) et spectacle I4h et Dim 
I9h (souper!; 21 h (spectacle) forfait spectacle et 
souper 125$). Cabaret le Lollipop, 796, rue Saint- 
Joseph Est.

JEAN-PIERRE FERLAND. Special fete des 
Meres. Sam. diner-spectacle. 65$. Dim. brunch 
spectacle. 50$. Théâtre Capitole.

SUZIE LEMAY, accordéon et DENIS PEPIN, <ic
cordeon. 20h30. Anglicane, 33, rue Wolfe, Lévis. 
Rens.: 833-8831

Bar/restaurant
Azur, |azz brésilien Isam 22h 15> Trio Jac­

ques Faucher, jazz standard Idim. 2!h30! 
Cafe-bar l'Emprise, 57, rue Sainte-Anne. Entree 
libre.

Presence dans Hommage a Led Zeppelin

# Les billets pour ces spectacles sont en vente 
sur Rilletech, sauf avis contraire. *
Mai
JEAN-GUY MOREAU. 14 15 mai Capitole. 
COUP D’COEUR. 19 mai. Capitole 
MICHEL RIVARD. Spectacle benefice au profit 
de la Maison de Job. 20 mai Capitole.
JAMAIS DEUX SANS TOI. 21 au 23 mai Salle 
Albert-Rousseau,
DICK RIVERS. 22- 23 mai Capitole 
JEAN-MARC PARENT. 25 au 27 mal Salle Al­
bert-Rousseau
PAUL ANKA. 28-29 mai. Capitole
Juin
DANIEL LEMIRE. 1 au 5 et 10 au 12 juin a la 
salle Albert-Rousseau
LES FOUS DU ROCK’N ROLL. 4 juin Capitole 
DAVID COPPERFIELD. 9 au 12 juin Grand 
Théâtre.
LES AIGUILLES ET L'OPIUM. 15 au 19 juin 
Palais Montcalm.
Août
LES MÉDIÉVALES DE QUÉBEC. 7 au 15 août 
1993
Septembre
SAISON DU TRIDENT 93-94. Programme 
Sainte-Carmen de la Main 114 septembre au 9 
octobre); Mrs Klein 19 novembre au 4 decem 
bref Dom Juan 111 janvier au 5 février); La 
mémoire de Rbéa II au 26 mars), Chat en 
poche 119 avril au 14 mai)

Ü0W
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musique dhuteuil
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FÊTE des MERES

René Simard 
E=MC'

JOSÉ CARRERAS 
An enchanted evening with...

PL .
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PLACIDO DOMINGO 
The women in my life
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LUCIO DALLA 
Dallamertcaruso

V
15?
899 “

CS

CLAUDE BARZOTTI 
Pour elles

FRÉDÉRIC FRANÇOIS 
Les grandes chansons

RuDELUCK
•iiv _.14?

Q99

RUDELUCK

---- ——

VAYA CON DIOS 
Time flies

Promotion en vigueur jusqu'au 16 mai

DIMANCHE
SEULEMENT

le 9 mai
de 12 h à 21 h 30

de réduction 
sur tous nos disques compacts 

et cassettes POPULAIRES 
anglophones et francophones.

(étiquettes rouges non comprises)

1095. RUE ST-JEAN (VIEUX-QUÉBEC)
7
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'Offre d'une durée limitée, en vigueur le S avril 199V Excel CX $ portes 199$, à partir de 7 295 $; Sonata GL, à partir de 11 995 $>; Elantra GL. à partir de 9 995 S. Scoupe 
Immatriculation, transport, préparation et taxes en mis Les prix indiqués sont les PS DF moins les rabais promotionnels. Renseignements cbe: les concessionnaires

tiodèlc Je l'aie, à partir Je 10 495 S.

St-Kny Hyundai Automobiles les iko l iée M. Lessard Ltée Luxoto Inc. Hyundai Laurier Station Centre Hyundai
2650. Dalton 144, rte. Kennedy 659. boul. St-Joseph 484. Côte Joyeuse 164. boul Launcr 1605 boul Henrie Bourassa
Sl-Foy ft 54-'1292 Lévis 833-7140 Québec 623-5471 St Raymond Laurier Station Quebec 522-3738

Hyundai St-Ceorgcs Cité Hyundai Rivière-du-Lmip Hyundai
1-800 463 3818 728-4044

\utomnbiles Hyundai Matane
105 55.1ère Avenue 150, boul. Taché ouest 289. Tcmiscouata Rimouski Hyundai Carage C. L. Auto Inc. 1560 du Phare Quest
St (ieorges l;M Montmagny 248-7877 Rivière-du-Loup 862 8144 375. boni Sic-Anne 163, boul LaSaile Matane 562 4444
Comie de Beauté 228-X8I4

Burlier \ntomohiles lue.
tiaspesic Auto Inc.
Rouie 132

Automobiles des Bes
1 194 Chemin Livermore

Poinie-au-Père 724-2231

Curage Jean-Roth Thibeault

Baie Couteau 296-8824

Kuhy Auto Inc.
100. Napoleon Honaventurc ouest Cap -auvMeules. Québec 909 MC,R de Laval 2272. rue Notre Dame Nord
Sept îles >>62- 1X28 Honavenlurc 534-2191 986-5566 Baie St-Paul 435-2379 Thctford Mines 338-4665

Les organismes communautaires égorgés monétairement

Peu d’argent pour aider les ex-patients de Robert-Giffard

Le sida ralenti 
par de la gomme 
introuvable î
WASHINGTON — À partir 
d’échantillons d'un arbre à 
gomme venant de Malaisie, 
des cherc heurs ont réussi, en 
1991, à isoler une substance 
qui inhibe la multiplication du 
virus du sida dans les cellules 
humaines.

L’équipe qui a réussi l’exploit a 
chargé une équipe de biologistes 
de retourner en Malaisie pour re­
cueillir d'autres échantillons de 
l’arbre. Mais, lorsqu’ils ont atteint 
les marais où ils avaient découvert 
celui-ci, ils n’ont pu que constater 
qu’il avait été coupé. Aucun autre 
arbre découvert depuis lors n’a 
permis de retrouver la substance 
en cause.

Cette histoire renversante a été 
révélée dans un document confi­
dentiel publié ces jour s derniers 
par le représentant démocrate du 
Massachusetts, Gerry Studds.

« Nous avons baptisé cet arbre 
Le Sorcier », a confié le Dr John 
Cardellina, un des auteurs du 
document.

Les auteurs reconnaissent que 
l’équipe était encore loin d’avoir 
trouvé un remède au sida.

QUÉBEC — Au Centre hospitalier Robert-Giffard, on admet à 
peine dix patients par année. En contre-partie, les organismes 
communautaires de la région qui, eux, doivent soutenir de 
diverses façons les patients qui en sortent ont estimé leurs besoins 
à 4 millions S pour 1990-93. Toutefois ils n’ont pu disposer que 
de 435 000 $ pour remplir leur rôle.

par LOUISE LEMIEUX
LE SOLEIL

Des services et de l’aide qui con­
sistent entre autres à integer dans 
la société les malades mentaux 
qui quittent l’hôpital psychiatri­
que, s’occuper d’eux durant leurs

crises, donner du répit aux fa­
milles qui s’occupent d’un mari ou 
d’un enfant atteint de schizophré­
nie ou de dépression.

Le pire, c’est qu’aux yeux du 
ministère de la Santé et des Ser­
vices sociaux, la région de Québec 
est « riche » en budget pour la

santé mentale. Cette « richesse » 
deux hôpitaux psychiatriques (le 
CHRG et la Clinique Roy-Rous­
seau) et les départements psychia­
triques dans les hôpitaux se la 
partagent.

Pourtant, les personnes at­
teintes de maladies mentales ne 
sont plus à l'hôpital, elles sont 
dans leur famille, dans la rue ou 
dans les residences spécialisées. 
Logiquement, le milieu hospitalier 
devrait transférer une grande 
partie de son budget vers les orga­
nismes qui s’occupent de ces ma­

lades hors les murs de l'hôpital.
« Les hôpitaux ne veulent pas 

se départir de leurs budgets », 
constate le Dr Jacques Brunet, 
président de la Commission régio­
nale en santé mentale. Et pour 
cause, admet-il. Les urgences sont 
engorgées de malades psychiatri­
ques en crise, dont pourraient 
s’occuper les organismes commu­
nautaires... s’ils avaient de l’ar­
gent. Le cercle est vicieux.

« On est pogné avec nos gros 
hôpitaux. Comme un boulet qu’on 
traîne », constate Charles Rice,

porte-parole du groupe Auto-psy.
Lundi, dans le cadre de la se­

maine de la santé mentale, la re­
gie régionale a fait le bilan des 
trois premières années du plan ré-

L’insémination des animaux est plus 
sécuritaire que celle des humains
OTTAWA (PC) — L’insémination artificielle des animaux semble 
plus sécuritaire que les programmes de fertilité offerts aux 
humains inféconds.

Alors que la semence animale est 
soumise à une réglementation sé­
vère, le sperme humain n’est pas 
systématiquement testé parce 
qu’il n’est pas sur la liste officielle 
des médicaments.

« Le sperme humain n’est pas 
considéré comme un médica­
ment », a déclaré hier Mme Eliza­
beth Rafuse, de la division de la 
réglementation des médicaments 
de Santé et Bien-Être Canada.

Un médicament, selon la défi­
nition du ministère, est une sub- 
tance servant à soigner une mala­
die ou une condition physique 
anormale.

« Le sperme n’est pas 
considéré comme un médicament 
parce qu’il ne correspond pas à la 
définition d'un médicament », a 
précisé Mme Rafuse, hier.

Le sang, le plasma et le facteur 
VIII, un produit sanguin servant à 
soigner les hémophiles, sont 
considérés comme des médica­
ments et de ce fait soumis à des 
tests sécuritaires de dépistage de 
maladies comme le sida. Ce n’est 
pas le cas pour le sperme humain.

Le sang est sur la liste des pro­
duits réglementés par Santé et 
Bien-Être Canada depuis 1989. On 
sait pourtant que le sperme est 
aussi un transmetteur du virus du 
sida.

Agriculture Canada oblige que 
les animaux et les semences ani­
males soient soumis à des tests 
systématiques de dépistage de 
maladies. Les semences animales 
sont testées deux fois par année 
avant d’être utilisées.

Les normes de ce ministère, da­
tées d’avril 1993, exigent aussi un 
examen du passé du donneur ani­

mal. Un boeuf, par exemple, sera 
mis en quarantaine et subira une 
batterie de tests avant que sa se­
mence soit inséminée.

La Commission royale sur les 
nouvelles techniques de reproduc­
tion a récemment alerté les auto­
rités gouvernementales sur le 
laxisme des pratiques de certains 
hôpitaux, cliniques et médecins 
en pratique privée offrant des trai­
tements d’infertilité.

La commission a établi qu’on 
n’effectuait pas un dépistage sys­
tématique du virus du sida ou

d’autres maladies transmises 
sexuellement. La vie des couples 
infertiles est mise en danger, se­
lon la commission.

« Les traitements de l'infertilité 
fournis par certains programmes 
au Canada vont à l’encontre des 
intérêts des femmes et des cou­
ples infertiles», déclarait il y a 
quelques jours Mme Patricia 
Baird, présidente de la commis­
sion, en dévoilant les résultats 
d’une enquête menée en 1991 sur 
les techniques de reproduction ar- 
ticifielle offerte aux couples 
canadiens.

Le Dr Jacques Brunet président de 
la Commission régionale en santé 
mentale.

gional d’organisation de services 
(PROS) en santé mentale. Le 
manque d'argent dans la commu­
nauté est criant. Entre les besoins 
de 4 millions $ et les 435 000 $ re­
çus, la différence est énorme, et la 
conséquence inévitable : la mise 
en place des mesures alternatives 
est plus lente que prévu.

Mais au moins, se console le Dr 
Brunet, le peu d’argent disponible 
depuis trois ans, a été bien dé­
pensé, dans les services de réin­
sertion et de support aux familles 
plutôt que dans les hôpitaux. Au­
tre élément positif des trois der­
nières années, le regroupement

autour d’une même table de tous 
ceux qui s’intéressent à la santé et 
a la maladie mentale : municipa­
lités, hôpitaux, psychiatres, orga­
nismes communautaires.

En plus de la désinstitutionali- 
sation qui se poursuit au CHRG, la 
commission prévoit la fermeture 
de 117 lits en psychiatrie dans les 
hôpitaux de la region au cours des 
prochaines années, ce qui élimi­
nera huit postes de psychiatres 
dans les hôpitaux.

De leur côté, les CLSC de la 
region ont finalement accepté 
d'offrir des soins de base en psy­
chiatrie. «Au debut, ils ne vou­
laient rien savoir de s’occuper des 
troubles mentaux de leur clien­
tèle. Ils s’impliquent maintenant 
dans l'insertion sociale des psy­
chiatrisés, de leur maintien à do­
micile. Les psychiatrisés ne sont 
pas une clientèle facile et populai­
re», dit le Dr Brunet.
Revenu et santé mentale

Le contexte économique diffici­
le, les pertes d'emploi et la con­
séquente baisse des revenus 
jouent sur la santé mentale des 
gens. Autrefois autonomes, ils 
n’osent avouer leurs problèmes 
mentaux. Ils s’isolent. Dans le ca­
dre de la semaine de la santé men­
tale, l’Association canadienne 
pour la santé mentale, en collabo­
ration avec la ville de Québec et 
une quinzaine d’organismes com­
munautaires organise un colloque 
et une exposition sur cette problé­
matique.

-------- OFFRE D’UNE DUREE LIMITEE-------
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7 295** Excel cx
La fringante Excel CX à hayon comporte plus 

d’équipement standard que toute autre voiture de sa 
catégorie : Pneus radiaux Michelin toutes saisons 

• Direction à crémaillère • Suspension indépendante aux 
4 roues • Freins servo-assistés • L'une des meilleures 

garanties de l’industrie (5 ans/ICO 000 km)
• Assistance routière 24 heures

10 495** Scoupe
Le populaire coupé sport 2 + 2, classé parmi «les meilleurs 
achats» en fait de voitures importées par Motor Trend : 

Nouveau moteur haute-énergie «Alpha» • Pneus radiaux 
toutes saisons • Banquette amère à dossier rahattable 60/40 

• Système de son avec radio AM/FM SI: et lecteur de 
cassette • Suspension indépendante aux 4 roue- • L’une des 

meilleures garanties de ('industrie (5 ans/100 000 km)

9 995** Elantra gl
Cette berline d'allure sportive pour la famille a été 
proclamée «Voiture économique de l'année» par 

Motoring ’9) : Moteur de 1,6 litre à 16 soupapes et DACT 
• Pneus radiaux Michelin toutes saisons • Direction 
semi-assistée • Freins servo-assistés • Suspension 
indépendante aux 4 roues • L’une des meilleures 

garanties de l'industrie (5 ans/100 000 km )
• Assistance routière 24 heures

HyunJui s’implante chez nous pour mieux nous servir

11 995$* Sonata gl
La voiture de grandeur intenrtédiaire, assemblée au Québec, qui offre luxe et puissance : 
Moteur de 2 litres à 16 soupapes et DACT • Système de son avec radio AM/FM SE et 
lecteur de cassette • Direction servo-assistée • Pneus radiaux Michelin toutes saisons 
• Suspension indépendante aux 4 roues • L’une des meilleures garanties de l’industrie 
(5 ans/100 000 km - éléments principaux) • Assistance routière 24 heures

i»



-12 - Quebec, Le Soleil, semedi 8 ftiai 1993

/ /

DE TELEVISION LA PLUS

EST CELLE QUI DÉTIENT 
LE PLUS GRAND NOMBRE D'HEURES 

D'ÉCOUTE DU MATIN AU SOIR

STATION PRINTEMPS 93

TÉLÉ 4 70,7
R.C. ... ...................................... 8,4
T.Q.S..... ...................................... 6,3
R.Q......... ...................................... 2,5

LE SONDAGE
BBM PRINTEMPS 93

CONFIRME UNE FOIS DE PLUS QUE
# *

TELE 4
EST LA STATION LA PLUS

REGARDÉE
PARTS DE MARCHE

/ /

TELE 4 31%
R.C.......................... .............. 26%
T.Q.S..................... .............. 18%
R.Q......................... .............. 4%

C'EST TÉLÉ H
SOURCE BBM L D - 6h00 - 2H00 A I8

i


